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Péris flejonslroclioi
Demande do M. Laurent Demar-

j chi do construire une maison d'ha-
bitation au nord de la nouvelle
(route Maillefer à Tivoli.

Plans déposés au bureau des tra-
vaux publics, Hôtel municipal , jus-
qu 'au. 10 avril 1908.
'' ||11 I1IMII1BIIIMI ¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦I

IMMEUBLES

Terrains à Bâtir
nu vallon de l'Ermitage
tet à la Çassarde. Pris
-modérés. Étude Branen,
{notaire, Hôpital & .-- -i.¦¦¦- :..-

petite propriété
fe vendre de gré à gré au Marajo-
wia, comprenant maison d'habita-
tion , jardin et vigne de 6 ouvriers,
dont 4 y, reconstitués en plants
¦américains. Superficie 2664 mètres.
,'Vue étendue ot assurée.

S'adresser Etude Ed. Junier,
;iiotaire , C, ruo du Musée.

Immeuble à vendre
' A vendre, au-dessus de
fia ville, dans nne belle si-
tuation, ensemble on sé-
parément :

L Une villa comprenant
«liaison d'habitation bien
( construite, de 18 pièces,l divisée en 4 apparte-
ments mais pouvant être
utilisée pour un pension-
nat ou grande famille.
Terrasse, jardin, vue im-
prenable snr le lac et les
Alpes.

2. Un beau terrain a bâ-
tir de 700 m* jouissant
d'une très belle vue et
| ayant canalisation et clie-
|min d'accès au nord et
an sud.

'¦ IJC tont à proximité dn
funiculaire. — Etude des
notaires Guyot & Dubied.

A VENDRE
On offre à vendre un

Dicttonnaire Larousse
"tout neuf , à prix avantageux. S'a-
drosser à Paul Fragnièro, Môtiers
JVal-do-Travcrs). 

A VENUES
pour cause do . départ : Joli ameu-
blement de salon composé de li
pièces, armoire à glace , bureau
américain avec fauteuil à bascule,
*able a écrire pour dame , table à
ouvrage , canapé-lit, écrans, lustre
Jj o salon à 3 lampes pour éclairage
wectrique , j oli potager émaillé ot
g autres objets, meuble de balcon.
!_ » tout à l'état de neuf. S'adresser
_ M. Weber , ébéniste, rue Pour-
fades 10.~^A VENDRÎT"
i commode empire, 1 psyché, 1 ta-
*'e à 6 rallonges, 1 table de coupe
ipour repasser bois dur , 1 machine
a coudre, 1 potager à gaz 6 placeset four. S'adresser sous II 423 N à
Haasenstein & Vogler, Nouçjj âtel.
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La Fabrique de Conserves de Lenzbourg, la seule qui fabrique les Confitures de Lenzbourg, possède ses propres plantations d'une
étendue de plus de 200,000m2. Dans ces plantations sont cultivés en grandes quanti tés, les fraises, framboises, groseilles
rouges, groseilles à maquereau, pommes, poires, coings, etc., qui sont mis en fabrication à mesure que 

^
1̂ =̂ =~c.

la cueillette se fait. — Le fruit est connu comme étant un aliment sain et agréable , même indispensable __^__^^ M̂tà l'homme, mais chez nombre de familles, la provision des fru its conservés en cave est. épuisée dans ce "JBBjf^̂ Tl 8fmoment de l'année. En remplacement on ne pourra mieux faire qu 'en prenant des CONFITURES de LENZ- W_f È £_ ^S!zK
BOURG, qui sont en vente dans toutes les bonnes épiceries , en seaux et marmites de 5, 10 et 25 kilos, \_ %WÊ*_f m
ainsi qu en flacons de 500 grammes. _______

lf_ Qt-flii H£* h lfos \W$__A
L'emballage le plus pratique et meilleur marché est sans contredit #v  OvMM W W  %J l\ " _̂ _9

A 11,469

N'achetez pas de

Oum lié
avant d'avoir vu nos fins de série.

Bottines à lacets et à boutons,
Souliers , Pantoufles.

Ces articles ne sont ni défraîchis,
ni tarés ; ce sont simplement quel-
ques numéros restants, de séries
qui ne seront plus réassorties. C'est
pourquoi nous les donnons avec un

FORT RABAIS
Dans les circonstances actuelles,

ces articles constituent une

Occasion très avantageuse
dont nous vous engageons à profi-
ter sans tarder , persuadés que vous
ne le regretterez pas.

Magasin de Chaussures G. PÉTREMl
Moulins 15, NEUCHATEL

j  jj jj | III \l \ \
S> o i» 1/ < jf j II il jill <y > a).»•[  f|li|| ml Q C i

, LUTHER & FILS
INSTALLATEURS ÊLECTRtCrCtIS

2 POTAGERS
remis à neuf , à vendre d'occasion,
chez H. Billaud , rue Louis Favre 32.

A la même adresse, toujours joli
choix de potagers neufs.

Téléphone 293. c. o.

Magasin Ernest Marier
Rue de l'Hôpital

NEUCHATEL

MIEÏlxËMt
GARANTI PUR

BEAU MIEL en rayons

Confitures
Grêlées

jm z important
Le meilleur Tap ioca est

Le Tapioca
« Le Velouté »

marque de 1er ordre
Pour s'en convaincre, demander

l'échantillon chez M.

Antoine COLOM , produits d'Espape
nie du Seyon

NEUCHATÇL

PESEUX
A remettre tout de suite, un

joli

magasin de papeterie
cartes postales, tabacs et cigares,
dépôt de journaux , livres en loca--
tion , etc. Belle et bonne clientèle.
Reprise immédiate. S'adresser au
n° 20 au dit magasin.

'Sans PhrnoÎâ Avec Phénolé

Pour enduire barrières, clôtu-
res, baraques, pieux, écbalas,
bateaux, cordages, etc., n 'em-
ployez que le « Phénolé La
Claire » qui leur donnera une
durée indéfinie. S'emploie égale-
ment sur bois vieux ou neufs, est
bien supérieur au goudron. Deman-
dez prospectus et renseignements
chez : Alfred Zininiermann,
Neuchâtel , et A. Dzierzanovski ,
Colombier. 

^^

—__% aÉfcCTB 55nWav ffl9,-aBm * BHMSBMHBIBBH * VKA!3 T l <3

Journellement

LAPIVS
f rais, dépecés et vidés

in magasin ae Comestibles
SEINET FILS

fine des Êpancheura, I
Téléphone 11

FOIN
de 1™ qualité à vendre aussi long-
temps que dure la provision, chez
Fritz Tribolet, Tschugg. 

DOTé u'entants
à 2 places, presque neuve , à ven-
dre. S'adresser rue Pourtalés 5, 2mv

A vendre d'occasion
deux bicyclettes

de dame, à très bas prix. Deman-
der l'adresse du n* 128 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

OCCASION
Un vélo pour enfant de 10 à

15 ans. — S'adresser Rothaus près
Thielle. 

A vendre , bon marché, deux

jeunes chiens
Saint-Bernard. S'adresser Rothaus
p. Thielle.

A vendre , faute d'emploi , un joli
bureau noyer

avec casier et un tablar , un beau
grand tapis

de salon. Demander l'adresse du
n» 129 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel .

A vendre , faute d'emploi ,
bois de lit

avec sommier. S'adresser Grand'-
Rue 5. "PIANOS

De beaux et bons pianos d'occa-
sion sont à vendre à très bas prix.
Conviendraient pour commençants
ou pensionnats, hôtels et restau-
rants. S'adresser à Peseux, rue
de Corcelles 8, rez-de-chaussoe.

OCCASION
2 vélos, marque ang laise , pour

dame et monsieur.
Clos da SeçcUjrea. 3.

liquidation partielle
an MAGASIN DE COUPONS

4, Rue du Château, 4
aux prix de fabrique

Se recommande.

Ponr les Revues Ménagères
du printemps

Papier blanc et couleurs pour
armoires. — Bordures dentelées
eu papier et en toile cirée pour
rayons. — Papier d'emballage, pa-
pier de soie blanc et couleurs à la

Papeterie - Librairie
H. BISSAT

Faubourg de l'Hôpital 5
(vis-à-vis de l'Hôpital)

DEM. A ACHETER
ioMeur

Je suis acheteur fonds magasins,
marchandise' défraîchie. Mercerie,
bonneterie, chaussures, étoffe res-
tante de li quidation , rubans , etc.
Casier 11, 413 poste, .Lau-
sanne.

OVALES
On demande à acheter des ovales

en blanc de 500 à 800 litres. Faire
les offres à Maurice Gauthey, à
Peseux. — A la même adresse, à
vendre à bas prix , un lot

poutrelles
du profil de 14 et 15 centimètre3
sur 12 mètres de long.

On demande à acheter
2 lits à 1 place

en bon état. S'adresser C. M. 64,
poste restante, Neuchâtel.

On demande à acheter

un petit cheval
race fraaene-montagne, âgé de 6 à
8; ans, de préférence uno jument.
Adresser les offres par écrit avec
prix à S. T. 113 au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuchâtel.

Reprise flejoiiem
Uu jeune homme ayant

de nombreuses relations
et disposant d'un certain
capital, cherche à re-
prendre la suite d'un
commerce de détail de la
ville, on à entrer dans
un semblable commerce
en qualité d'associé ou
d'employé intéressé. Ré-
férences de premier or-
dre. ' Faire parvenir les
offres ' à M. Ed. Petit-
pierre, notaire, 8, rue des
Epancheurs.

AVIS DIVERS
*̂

Ailla àe l'Académie - HemMtel
Lundi 6 avril 1908

à 8 h. précises

LA MUSIQUE
dans l'antiquité grecque

COITÉRESCE avec auditions musicales
par

Jil. frank Choisy
ancien professeur au CoBservatoire d'Aliénés

avec le bienrenkat coneonrz
d'an groupe d'élèves de M. L KETTEN

Professeur ao Conservatoire de Genève
H> H. RACINE (harpe)

SI. N. BOBEBT (flûte)
Ponr les détails voir le programme

Réservées, 2 fr. • Non réservées, I fr. 50
Billets en vente à l'agence W-

Sandoz, magasin de musique Fce-
tisch frères S.A., rue des Terreaux>
et à l'entrée de la salle.

UNION FEMINISTE DE NEUCHATEL
GRANDE SALLE des CONFERENCES

Samedi 4 avril, à 8 h. du soir

Conférence publique et gratuite
LE DROIT DE LA FEMME

par

M. A. DE MORBIER, de GENÈVE

JBST " Collecte a l'issue de la conférence "̂ H

AUIiA DE i;i€ADÉHIE
MARDI 31 MARS, à 8 h. du soir

CONFÉRENCE
de M. Maurice QEHRI

Les prisons et la déportation en Russie

Ma réclusion et mon évasion

Billets à 2 fr. (numérotés) et & 1 fr., chez M. SUehli, concierge da
l'Académie.

£c foyer féminin 9e £ausannc
est transféré rue des Terreaux 4. Chambres disponibles pour dame*
en passage. — Arrêt des trams. H. 5307 ty

Ligue contre la tuberculose
dans le district de Boudry

LE DISPENSAIRE EST OUVERT
à COLOMBIER, me Basse 44, maison de l Penin-Bersot 1er étage

Jour et heu re de réception : chaque samedi dès 2 h, après midi

A Tendre de p à p
raw belle propriété

située a Rôle, à proximité de
deux gares. Maison de maîtres
très bien entretenue , deux bâti-
ments de ferme, en bon état, caves
et pressoirs. Superficie 9700m*. —
S'adresser au notaire J. Montan-
don , à Boudry, ou en l'Etude Aug.
Roulet , notaire , rue du Pommier,
à Neuchâtel.

A vendre maisons loca-
tives avec terrain à bâtir
situées à l'Ecluse. S'adres-
ser Etude Brauen, notai-
re, Hôpital 7. 

Comba - Borel et Pares :
Beaux terrains à bâtir à vendre. —
S'adresser Etude G. Etter , notaire.

Terrain à bâtir
à vendre , à Monruz , entre la route
et le lac, par lots de 2 à 3000 m*.
Belle situation à proximité immé-
diate du tramway .

S'adresser Etude Ed. Junier,
notaire , G , rue du Musée.

A vendre sur le territoire
de Peseux., une Jolie petite
villa neuve. Occasion ex-
ceptionnelle de bon mar-
ché. Deux logements ou éventuel-
lement transformation facile pour
recevoir une seule famille. Tram -
way devant la maison. Prix :
23,000 fr.

S'adresser pour tous renseigne-
ments Etude Lambelet & Guinand,
avocats, Neuchâtel.

Sol à bâtir
à vendre de gré à gré , à prix mo-
déré, à proximité immédiate de
la ville. Superficie 2344 m2 à mor-
celer au gré des amateurs. Con-
viendrait pour " exploitation d'une
industrie ou la construction de
maisons locatives. — S'adresser
Etude Ed. Junier, notaire,
0, rue du Musée.

Belle villa de 12 chambres,
grandes dépendances, véranda , tér-
xagse, jardin , à vendre ou à louer.
Situation centrale. Vue très éten-
due et imprenable. Eau, gaz, élec-
tricité.

S'adresser Etude G. Etter, no-«
taire, 8, rue Purry.

Propriété à vendre
CORCELLES

A vendre une propriété compre-
nant maison de 3 beaux logements
et dépendances. Buanderie. Elec-
tricité. Jardin d'agrément et terrain
de dégagement. Belle situation
sur parcours du tram. Cas échéant
vigne. Prix de vente avec ou sans
vigne, fr. 32,500 ou fr. 26,000.
— Pour renseignements s'adresser
au notaire A. Vuithier , à
Peseux.

ENCHERES

ENCHÈRES
Jeudi 2 avril 1908, a

IO heures du matin, on ven-
dra par voie d'enchères pu-
bliques, au local des eu-
chères :

Deux lits, 1 canapé et 4 chaises,
2 grandes tables chêne et noyer ,
2 tables et 6 chaises de jardin , une
machine à coudre, des tableaux, etc.

Neuchâtel, le 28 mars 1908.
Greffe de Paix.

A vendre encore quelques mille

poudrettes greffées
sur américain , chez Alex- Sauser,
à La Coudre.

Fromage de Tilsit
1er choix

Peti t Jurassien
Fromage de dessert

MAGASïïTPRISI
10 - Hôpital - 10

Bonne tourbe
raeiimu.se noire , bien sèche, à ven-
dre aux prix de 19 fr. la bauche
de 3m3. S adresser à M. Ch» Schnei-
der, Voisinage, Ponts.

V -

in it ira
A vendre tout de suite une propriété aux Geneveys-sur-Cof-

iVane, à 1Û0 mètres de la gare, 5 chambres, cuisine, cave, dépendan-
ces, avec tout lo confort moderne, chauffage central, 964°"» de terre
à cfl ltiver , 20 arbres fruitiers. Bonne occasion.

Demander l' adresse du iv» 132 au bureau do la Feuille d'Avis de
[Neuchâtel.

Demandez dans toutes les pharmacies et drogueries :
W_W__ ^e déjeuner complet par excellence -fgSEI

remplace tué, café, cacao, chocolat , etc.
Merveilleux aliment de force d'un goût délicieux

pour convalescents, épuisés, neurasthéniques , en-
fants, femmes, nourrices, vieillards, tuberculeux, etc

Aliment complet pour alpinistes, touristes, voyageurs
Prix de la boite de 250 gr., 1 fr. 75 | Prii de la boite de 500 gr., 3 Ir. 25

Fabrique de produits diététiques N9752——— Dr A. WA5fl)EB, BERNE aBpaÉBai

A vendre do

belles vitrines
et quelques

meubles de bureau
S'adresser à la Fabrique de Cha-

peau x, à Saint-Nicolas.

POTAGER
en bon état à vendre. Ecluse 29,
2mo étage.

^ Bronze «mickele'Hr,

Ifn5tallufandeWrrtnes[

"froules ita branchesT"^

nrSÀSSÊRT"
I BERNE I

'̂ T^éssws ET uë^Hp x
\ GRATUITS I g

^̂  Gnomes el Figures j ^n *  
S

amures ïïïous GeW*- '*
CONFITURES

Garanties pur fruit et sucre.
Gelée aux raisinets et aux coings.

MIEL EXTRAIT
à 1 fr. — le % kg. et en bocaux

PRUNEAUX DE BORDEAUX
depuis 35 cent le y ,  kg.

jflagasin Porrel-Scuyer

Soieries
pour blouses depuis 8 fr. 80 et
coupons depuis 1 ir. 70, Passemen-
teries à bas prix. — Blouses et
robes brodées avec réduction du
10 X.  Mme Pnehs, Terreaux 3.

Piano ErarcL
Excellent instrument en parfait

état de conservation. Meuble de
style en palissandre. Son clair et
chantant. Serait cédé à des condi-
tions très avantageuses. Pour voir
et traiter s'adresser Chemin des
Pavés 19. 

Acariose
(Court-noué)

Pour le traitement efficace de
cette maladie, je recommande
«LE CRÉSOL» (i.iquor Cresoli
saponatus). Ce produit , analysé par
l'établissement fédéral de chimie
agricole à Lausanne et le labora-
toire cantonal à Neuchâtel, répond
d'une manière satisfaisante pour le
traitement de la vigne. Il se dis-
sout très bien dans l'eau et re-
vient meilleur marché que le lysol.
Le Crésol est un désinfectant par
excellence pour les arbres frui-
tiers. H3I9H N

TÉLÉPHONE

E. GLAUSEB-BOREL
Cormondrèche

A vendre 10 actions
Banque du Liocle. — S'a-
dresser Etude A. Brauen,
Hôpital 7.

Tennis de Saint-Nicolas
Pour abonnements et renseignements

s'adresser 'an concierge du Château Pury.

Reiu fle Commerce
J'ai l'honneur d'annoncer aux sociétés de tir , à ma clientèle et au

public on général, que je viens de remettre mon magasin -d'ar-
mes, ainsi que la vente des poudres et munitions fédérales, à
M. Paul Widmer fils, armurier , précédemment, à Bienne.

Je profit'e de cette occasion pour remercier ma clientèle pour la
confiance qu 'elle m'a toujours témoignée et la prie de la reporter sur
mon successeur que je peux recommander -en toute tranquillité.

J. W0LLSCHLEGEL, armurier.

Me référant" à l'avis ci-dessus, j 'ai l'avantage d'annoncer aux socié-
tés de tir, à la clientèle et au public en général , que je viens de
de reprendre le magasin d'arines, de munitions et poudres
fédérales que M. J. Wollschlegel , armurier , a exploité jusqu 'à pré-
sent à la rue de la Treille n° 2, a Neuchâtel. J'espère gagner la con-
fiance du public par la vente d'armes de choix et des fournitures do
bonne qualité. Je me recommando également pour les réparations
d'armes do tous genres et compte quo, par un travail consciencieux
et rapide, je conserverai au magasin do M. Wollschlegel la bonne
réputation qu'il s'était acquise.

Se recommande, -¦ i..^- .-.., -" •.;*• ¦

Paul WIDMER, armurier.

Conférences populaires
PAR

M. R. SAILLEIVS, pasteur à Paris
Les mardi 31 mars, mercredi 1er avril, jeudi 2 avril 1908, â 8 h. du soir

au TEMPLE DU BAS

JÉSUS-CHRIST ET LE PEUPLE
1. Les malentendus entre le Christ et le peuple.
2. Les rapports du Christ et du peuple.
3. Le message du Christ au peuple.

Chacun est cordialement invité â y assister

Ecole Je commerce ie ïeiclél
COURS PREPARATOIRE

EXAMENS D'ADMISSION
Mardi 21 avri l, à 8 heures du matin, pour les jeunes

gens ; peur les jeunes filles , à 2 heure» après midi, au
Bureau de la Maîtresse surveillante, Hôtel des Postes, 2"' étage, entrée
ouest.

Les élèves doivent présenter au moment de l'inscription les bul-
letins de la dernière classe suivie.

Le cours préparatoire est gratuit pour les élèves suisses dont los
parents habitent le canton de Neuchâtel.

Section des postes et chemins de fer : Ouverture do
l'année scolaire , lo 21 avri l 1908.

Pour programmes et renseignements, s'adresser au
Directeur, Ed. BEBdiEU

« ?
ABONNEMENTS '

«*» i an 6 mois J mois
¦ En ville . ., . . ." . 9-— ^-5o i.iS

Hors de ville ou par U
poste dant toute la Suiite IO. — 5.—- 1.5o

Etranger (Union postale) 16.— i3.— 6.5o
Abonnement aux bureaux de poste, 10 ct. en tut.

Changement d'adresse, 5o ct.

Bureau: s, Temple-Neuf , i
, » Vente au numéro aux ktotquet, dépôts, etc. i

ANNONCES c. 8
Du canton : **"

La ligne ou son <space 1 o ct.
.•Prix minimum d'une annonce . . . So »

"De là Suisse et de l'étranger:
¦ S cent, la ligne ou son espace. M

1™ insertion, minimum fr. l.~,N. B Pour les avis tardifs, mortuaires, les réchrn»et les surcharges, demander le tarif spécial.
Bureau: i, Temple-Neuf, i

, Ht* te» mrnuscritt ne tont pat rendu,



AVIS
Toute hmania d'adresse d'un*

annonce doti être accompagnée d'un
timbre-poste pour la réponse; «non
$tlla-d sera expédiée non affranchie.

., j mMtT usi~xrion
de te

Feuille d'Avis de Neuchitd.

LOGEMENTS
Pour cas imprévu , à louer pour

le 24 juin 1908, un bel appartement
composé de 5 ou G pièces et belles
dépendances Jouissance d'un j ar-
din d'agrément, gaz et électricité.
— S'adresser rue de la Serre 2,
i" étage.

A UQUIW
un logement de 2 chambres, cui-
¦ine et dépendances , buanderie,
séchoir. — S'adresser boulangerie
J. Breguet, ruo des Moulins 17.

A louer tout de suite ou pour
époque à convenir , un bel
APPARTEMENT

de 4 chambres, cuisine et dépen-
dances, jardin ombragé. On loue-
rai t aussi pou r séjour d'été. S'a-
dresser chez Jules Clottu , Hauterive.

On offre a louer près de la gare
de Marin , un petit logement pour
uno famille tranquille et en outre
2 petites chambres pour une ou
deux dames seules. Situation tran-
quille et vue imprenable , jardin.
Demander l'adresse du n« 134 au
bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

Appartement 6 pièces,
confort moderne, quai
des Alpes rue des Beaux-
Arts 26, au second, pour
Saint-Jean. co,

A LOUER
Champ-Coco 82, pour le 24 juin ,
un logement de deu x chambres et
cabinet. S'adresser Maison Fitzé,
peintre. 

Dès maintenant ou pour époque
à convenir , à louer aux Parcs 63,
La Juliette , 1 bel appartement de
3 grandes pièces et dépendances,
balcon et grande terrasse. — Vue
magnifique sur toute la ville, le lac
et les Alpes. c.o.

Sêj our d 'êtè
A louer a Bevaix , dans de très

agréables situations, cinq cham-
bres meublées ainsi qu'un appar-
tement non meublé. Etude Bos-
siaud, notaire, St-Aubin.

A louer dès le 24 juin, à Vieux-
Châtel, beau logement de 6 cham-
bres, avec jardin, gaz, électricité,
buanderie. Belle exposition au soleil.
S'adresser Etude A.-Numa Brauen,
notaire, Hôpital 7.

A louer au Vauseyon,
Eour le 24 Juin, plusieurs
eaux logements de 2, 3

et 4 enambres, cuisine et
dépendances. Confort mo-
derne. Tue admirable.

S'adresser Etude Bourquin & Co-
lomb.

VILLA
à louer , entre Neuchâtel et Peseux,
6 chambres. Jardin. Belle vue. Tram,
Etude Brauen , notaire, Hôpital 7.

A louer au centre de la ville,
pour le 1er avril ou époque à con-
venir, un logement de 3 chambres
et dépendances , au soleil, donnant
sur deux rues. — S'adresser Con-
sommation , Seyon.

A louer , dès le 24 juin , au-dessus
de la ville, villa composée de II pièces,
véranda, bains, gaz, terrasse, jardin ,
belle vue. Etude Brauen , notaire,
Hôpital 7. 

A louer, pour la Saint-Jean, un
grand logement

de 3 chambres, cuisine et dépen-
dances — S'adresser Fahys 99, au
plainpied.
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J.-H. ROSNY

Comme il parlait,des hurlements éclatèrent
sur l'autre rive.

— Bon, dit Marbeau, ils ont vraisembla-
blement découvert les carcasses des trois nè-
gres que nous nous sommes vus contraints
d'étrangler...Comme les gredins ne se doutent
évidemment pas de notre arrivée, c'est un
exploit qu 'ils doivent mettre à votre compte...

Les hurlements se répétèrent pendant quel-
ques minutes, puis s'éteignirent. Malherbe
renonvela sa question , et Gabri el monta à
l'observatoire afin d'être en mesure de répon-
dre. Peu de temps après, sa voix se fit en-
tendre.

— Il y a plusieurs feux à distance... Mais
on n 'en aperçoit que la lueur... les foyers sont
dissimulés par des élévations du terrain...
Ah! un homme... à huit ou neuf cents mè-
tres... très faiblement éclairé par un reflet...
à moitié couché, d'ailleurs : évidemment il se
croit invisible.

A mesure que Gabriel parlait,la surprise se
peignait sur les visages de Marbeau et de
Malherbe. Puis le Français sourit:

— Ah! j e comprends, il a une longue-vuo.
— Nullement , fit Salvayre... notre ami

Montrose peut voir parfaitement à quinze
cents mètres an objet faiblement éclairé...

La voix de Gabriel se fit de nouveau en-
tendre.

— C'est un noir.
Reproduction autorisée pour les journaux ayant un
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Cette fois, .Malherfbe n'^y pni tenir; il de-
manda it monter grxr le iaraïbêaii du chef nô-
gre-AErôe _Jte géant épia, languement l'éten-
due. Là où X&ahriél idiaceiiiait un nègre, il
parvint:», dififiàiguBr Trrifi .È3raaehrimaine,mais
sans aucun détail.

— «Myn Godl> déclara-t-il avec une admi-
ration mêlée d'un peu d'envie, je ne croyais
pas qu'il pouvait exister un homme capable
de voir mieux que moi. Je me trompais...
Faut-il tirerî J'ai une chance d'atteindre au
but , quoiqu 'on ne puisse guère répondre de
son coup qu'en plein jonr.

— Gardez-vous bien de tirer! s'écria Sal-
vayre, qui venait de les rejoindre... Si vous
tiriez, il faudrait mêler votre coup à d'au-
tres... Il n'est pas bon qu'ils sachent « déjà»
que nous avons des tireurs parmi nous. Avec
une salve, ils croiraient à un hasard. Mais à
quoi bon abattre ce nègre irresponsable!...

Malherbe se rendait à ces raisons, qu 'il ju-
geait excellentes, lorsqu 'une ombre plus pré-
cise, se dressant à quel que distance du feu ,
s'avança vers la première.

— Cette fois, c'est un blanc! dit vivement
Gabriel... Le voyez-vous.Monsicur Malherbe?

— Je le vois, fit le colosse, qui épaula son
fusil...

La tentation était trop forte. Salvayre et
Montrose épaulèrent simultanément. Il y eut
une minute de solennel silence. Quoiqu 'il fut
peu probable que Malherbe atteignît un
homme à celle distance.les cœurs de ses deux
compagnons battaient violemment.

— Moi d'abord , lit le savant; puis vous,
Gabriel, deux fois; puis M. Malherbe.. .

Quatre explosions se suivirent dans l'es-
pace d' une seconde. Gabriel put voir une
silhouette bondir, tomber, se relever en trébu-
chant , puis disparaît re dans les ténèbres.

— Touché ! s'écria-t-il avec une j oie fréné-
tique. ,
« _,s

— C'est merveilleux ! murmura Salvayre,
dont la poitrine se dilata d'enthousiasme, tan-
dis que tout un plan de guerre se déroulait
devant son imagination.

L'agitation régnait parmi los pirates. La
nouvelle de la mort des trois nègres étranglés
sur la rive droite s'était répandue depuis les
retranchements de Rockfsller, Mortlock et
Abd-Allab. à l'ouest, jusqu'à ceux de Bird , do
Dick Woodgate, de Stanton , de Christidis et
de James Waterman , disséminés au nord et à
l'orient. Bob Slanton et Bird , dans la crainte
que la caravane française ne tentât de s'é-
chapper durant la nuit , envoyèrent rapide-
ment sur l'autre rive une troupe de nègres
que commanda Waterman. Ces dispositions
prises, et le nombre des guetteurs ayant été
doublé sur la savane, les bandits convinrent
de se réunir en conseil. C'est à ce moment
que Montrose apercevait un dos chefs, Jack
Munsey, qui inspectait ses hommes avant de
se rendre auprès de ses compagnons. La balle
de Malherbe lui traversa la cuisse, et il fran-
chit en rampant les quel que deux cents mètres
qui le séparaient du retranchement de Chris-
tidis, où devait se tenir la palabre. En le
voyant blessé, les bandits exhalèrent la richo
collection des jurons anglais, grecs et arabes.

— Ces sanglants chiens ont une chance de
tous les diables ! gronda Rockfeller... jus qu'à
présent, j e compte même qu 'ils ont eu l'avan-
tage I Hier, leur artillerie nous a fait payer
chèrement leurs nègres, ct ce soir, la blessure
d'un blanc rachète, et au-delà , les moricauds
que nous leur avons démolis dans la journée.

— Ils n'auront pas longtemps l'avantage,
je vous le jure ! éj acula Bird en brandissant
son fusil...

— Il faut savoir apprécier lo mérite de ses
ennemis, fit Stanton avec un sang-froid de
philosophe.,.. Cela n 'empêche pas de connaî-

tre sa propre force, et ça engage à mieux s'en
servir... S'il y avait seulement une couple de
bons fusils parmi ces gens, je ne donnerais
pas cher de ma part do prise... Même sans
bons fusils, il ne faut pas compter sur un mi-
racle... Je ne vois pas d'autre plan que le
blocus... et la patience.

— Et la hausse des retranchements ! inter-
vint Christidis.

>— Oui , riposta Rockfeller...seulement,cette
hausse doit être de quinze yards pour nos
postes les plus proches, et d'une vingtaine de
yards pour les autres. Nous sommes mal ou-
tillés pour des travaux de cette force.

— Vous voyez trop grand ! riposta Christi-
dis... Je propose simplement de hausser le
poste de Bird... cette nuit même. Evidem-
ment .si nous voulons faire do l'ouvrage utile,
et c'est indispensable avec un adversaire qui
a de l'artillerie, nous n'aurons pas fini avant
deux ou trois jours. Mais le jeu en vaut la
chandel le.Qu 'en dites-vous, Stanton?

— Je dis que les damnés nègres vont s'y
mettre tout à l'heure ! riposta l'homme inter-
pellé. Qui a encore quelque chose à proposer?

— Moi , fit Dick Woodgate... Je propose
une attaque de nuit.

— C'est une «sanglante» 1 plaisanterie, ri-
cana Mortlock... Nous serions battus comme
des chacals. Non seulement nos nègres sont
moins nombreux , mais j e gagerais un tennar 2
contre une guinéo 3 qu 'ils ne valent pas ceux
de ces vermines !

— Vous êtes une tête molle ! grommela
Woodgate.... et vous feriez mieux d'écouter
avec vos oreilles qu 'avec votre ventre. Voici
la chose : nos nègres ont des flèches empoison-

> Lo bas peuple anglais emploie le terme «bloody »
(sanglant , sanglante) partout où nous employons
l épithôte « sacré ».

» Pièce de G pence (60 centimes).
» Vingt-six francs environ.
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nées. II n 'y a qu 'à lâcher uno cinquantaine de
ces singes dans toutes les directions autour
du Village de Pierre... Ils épuiseront leurs
provisions sur les damnés dormeurs, et avant
qu 'on ait eu seulement le temps de riposter,
l'affaire sera déjà finie.

— Ail right ! fit Bob Stanton. L'idée n 'est
pas trop mauvaise après tout... Avec des
blancs seuls, elle nous aiderait à casser quel-
ques pots. Mais j e jur erais que le camp est
diablement bien gardé et que nos nègres tom-
beront dans une embuscade... Je ne refuse ce
pendant pas de mettrelaproposition auxvoix.

Le proj et de Dick Woodgate, dit le Bouc-
Puant , fut rej eté en bloc,mais Rockfeller pro-
posa d'envoyer une petite escouade près du
camp français pour voir si, après tout, une
attaque bien menée n'aurait pas quelque
chance de succès. Les bandits acquiescèrent.
Cinq ou six nègres furent désignés pour cette
reconnaissancc,en même temps qu'une équipe
choisie pour commencer l'exhaussement du
fort do Tom Bird.

— Il est onze heures, remarqua Mortlock...
moi , j'aime dormir, bonsoir !

Mais les autres, y compris le blessé, qui ,
avec l'aide d'un sorcier nègre, achevait de
mettre un bandage sur sa cuisse, voulurent
attendre les événements. Us n 'attendirent pas
longtemps. Un des nègres qu 'ils avaient en-
voyés revint essoufflé, racontant que son ca-
marade avait été terrassé par un géant et que
lui-môme n 'avait dû son salut qu 'à la fuite:
le sang qui coulait d'une blessure au cou cer-
tifiait la vérité de ses paroles, qui , d'ailleurs,
furent bientôt confirmées par l'arrivée de ses
compagnons.

— Nous avons été complètement surpris, à
vingt pas du Village do Pierre, dirent-ils en
substance. Des hommes ont jailli de terre au-
tour de nous, parmi lesquels le géant qui a
étranglé Toumi.

S )

La vérité est que les éclaireurs n'avaient ,
été surpris que par le seul Kouragam. Le chef
rnoungo, qui veillait avec le premier quart»
doué d'une ouïe merveilleusement fine, avait
perçu l'approch e des nègres malgré toute*
leurs précautions, et il s'était glissé au-devant'
d'eux parmi les herbes hautes, puis, se dres--
sant avec une rapidité foudroyante, il avait
saisi le premier et blessé un autre.

— J'avais raison, fit Stanton... Nos enne-
mis sont redoutables... Celui d'entre nous qui .
compterait les prendre par surprise risquerait
fort d'être surpris lui-môme...Allons dormir..»

— J'ai cependant un plan ! dit Tom Bird à:
voix base... mais il me faut d'abord des re*
tranchements plus élevés... Nous en reparle-
rons !

Les étoiles brillantes du Centaure indi*
quaient minuit ; le calme "était presque absolu*)
et, quand los aventuriers so furent retiré»
dans leurs postes, il parut que l'homme étsiÇ
absent de cette terre sauvage, que seuls les'
grands lions, les léopards, les chacals.les hyè*
nés, les rapaces nocturnes, les moustiques, le*'
reptiles, les vastes herbivores, confiants dans
leurs forces, ou les faibles et les petits, tresa*
blant d'épouvante, habitaient la savane, 1$'
brousse, la forêt, la rivière et les marécages»

IV
Le plan de Salvayre

Kouragam n 'avait étranglé qu 'à demi sonv.
prisonnier. C'était un nègre du Soudan égyp-
tien, nn Babookrc, dont la langue était incon-*
nue aux Songhoïs, aux N'gamanas et aux.,
Moungos. A peino s'il balbutiait quelques
mots d'anglais. Quand le colosse l'amena dc»<
vant Salvayre et Mérande, il feignit la stupi-
dité ; après quelques questions sommaires, on
remit son interrogatoire jusqu'au matin.

(A suivre.)

LE TRÉSOR DE MÉRANDE

Cassardes ï2. — Pour le *1 Juin ,
logement de 3 chambres, cuisine
et bûcher, eau sur l'évier. S'adres-
ser a Oscar Cattin, Cassardes 15.

A louer, rue du Château, logement
de 2 chambres. Etude Brauen, no-
taire, HOpital 7. 

PARCS
A louer, pour le 24 juin, un

logement do 3 chambres et dé-
pendances d'usage, dans maison
neuve. Jouissance d'une lessiverie.
S'adresser Parcs 57, rez-de-chaus-
sée, c. o.

A louer belle villa, 12 chambres
confortables. Balcons, terrasse, vé-
randa vitrée. Téléphone. Billard. Gaz,
électricité, chauffage central. Chambre
de bains. Vue étandue. Jardin. Situa-
tion abritée de la bise. Conviendrait
pour pensionnat S'adresser Etude
A.-N. Brauen, notaire, Hôpital n° 7.

A louer , pour Saint-Jean, deux
appartements; l'un, l«r étage, trois
chambres, cuisine et dépendances,
500 fr. ; l'autre, 2m« étage, deux
chambres, balcon, cuisine et dé-
pendances, 425 fr. S'adresser Ber-
cles 1, 1" étage, à droite. 

A louer au Tertre, logements de
2 chambres. Etude Brauen, notaire.

A louer
au Vauseyon

pour le 24 avril, un appartement
de 4 chambres et part de jardin ,
cave et buanderie . — S'adresser
Maillefer 18, au plai n-pied. 

A louer, rue du Seyon, logement
de 8 chambres, remis à neuf. Etude
A.-N. Brauen, Hôpital 7. 

Pour le 24 juin , petit logement
de trois pièces avec cuisine et dé-
pendances. Prix mensuel : 24 fr.

S'adresser Parcs 20, 2me.
Pour cause de départ, à louer,

dès 24 juin ou plus tôt, rue de l'Hô-
pital, logement 5 chambres et dépen-
dances. Etude Brauen, notaire.

A louer, pour tout de suite,
un appartement de 2 chambres et
dépendances , situé à la rue des
Poteaux. Prix 30 fr. par mois.
S'adresser Etude Petitpierre, no-
taire , Epancheurs 8, Neuchâtel.

A louer une propriété située dans
le bas de la ville, composée de 12
chambres, avec jardin, terrasse. En-
trée à convenir. Prix 2000 fr. Etude
Brauen, notaire, Hôpital 7. 

Bue de l'Hôpital : A louer
peur le 24 jui n, deux jolis loge-
ments neufs de 3 chambres, cui-
sine et dépendances. — Pour les
visiter, s'adresser à M. MorltZ'Pi-
guet, rue de l'Hôpital~8.

VAUSEYON
A louer pour Saint-Jean joli lo-

gement de 3 chambres et dépen-
dances. — S'adresser au magasin
Rougemont-Trlsoglio.rue du Seyon.

24 juin 1908
on époque à convenir, à louer
rue du Concert n» 6, apparte-
ment de 3 pièces et dépendances ;
eau, gaz, électricité, chauffage cen-
tral.

Rue du Temple-Neuf n° 5,
appartement de !8 pièces et dépen-
dances.

S'adresser à C.-E. Bovet, rue du
Musée 4. c.o.

A louer pour saint* J eau j
rues du Bateau et du Seyon,
un logement de 3 chambres et dé-
pendances ; prix : 460 fr. par an. —
S'adresser Etude G. Etter, notaire,
8, rue Purry. 

A louer à Corcelles
Grand'rue n° 4, maison récente,
riur Saint-Jean, un logement de

chambres, cuisine, dépendances,
grands dégagements autour de la
maison , part de jardin , arrêt du
tram, proximité de gare Corcelles
et Auvernier. — S'adresser à 1.8.
Steften , combustibles, Corcel-
les. co. H 2593 N

A louer pour le 24 juin , au
faubou rg de l'Hôpital n° 40, un lo-
gement de 5 pièces, galerie vitrée
et dépendances. Prix 700 fr. S'a-
dresser Chemin du Rocher 9. c.o.

L0CAT. DIVERSES
A louer, dès le 24 Juin

1908, à la plaee Pnrry, de
beaux locaux a l'usage
de bureaux ou de maga-
sin». S'adresser à l'Etude
Al pli. ék, André Wavre,
notaires, Palais Rouge-
mont* 

Magasin
à louer pour le 24 juin
prochain, au centre de la
ville. — S'adresser à MM.
James de Reynier & C*.

ETODE FERNAND (MER, NOTAIRE
1, Rue du Môle, 1

BEAITLÔCAL
à louer

immédiatement sous la
terrasse de Villa m ont
près de la Gare, pour
magasin, atelier ou en-
trepôt. 

Ateliers à louer
3 looaux spacieux, bien éclairés.

Entrée 24 juin. Etude Brauen, no-
taire, Hôpital 7. -**-

A louer Immédiatement
un grand local avec dé-
pendances convenant
pour société.

Deux appartements de
deux enambres, cuisine
et galetas à la rue des
Moulins 21. — S'adresser
Etude Bourquin & Co-
lomb, Seyon 9.

OFFRES
On cherche a placer pour le l*r

mai , deux
jeune» fille»

de bonne famille pour aider au
ménage ou comme femme de
chambre. S'adresser Gibraltar n* 7,
au 2ra« étage.

Une jeune fille de 16 ans, active
et robuste,

cherche place
pour fin avril , pour aider au mé-
nage et garder les enfants, où elle
aurait 1/bccasion d'apprendre le
français. S'adresser lertre 10, au
2mn _ gauche. .

ON CHERCHE
Une brave Jeune fille ,

travailleuse, ayant quitté
l'école secondaire, cher-
clie place dans bonne fa-
mille pour apprendre a
fond la langue française
et en échange aider dans
les travaux du ménage.
Adresser les offres à €J.-H.
Weilenmann, Caserneh-
strasse 3, Zurich III.

On désire
placer dans la Suisse française une
jeune fille de 14 ans, de bonne fa-
mille , où elle pourrait fréquenter
l'école encore pendant une année.
En échange elle aiderait aux tra-
vaux du ménage. — Adresser les
offres écrites avec conditions, à
Mma Rubisclion , Pension, Baden
(canton d'Argovie). 

On cherche pour
une jeune fille

quittant les écoles à Pâques , place
dans un petit m'énage ou elle au-
rait l'occasion d'apprendre le fran-
çais. Bon traitement et petit gage.
Adresser les offres écrites à R. O.
116 au bureau de la Feuille d'Avis
do Neuchâtel.

PLACES
On demande tout de suite une

bonne fille
sachant faire la cuisine. Demander
l'adresse du n° 115 au bureau de
la Feuille d'Avis de Neuchâtel .

On demande pour tout de suite

Une je wiâ J Uld
comme volontaire, avec gage, pour
aider au ménage. Occasion d'ap-
Çrendre le français. — S'adresser

ample-Neuf 8, au magasin. 
On demande

une fille
de confiance pour le service d'hô-
tel ; entrée tout de suite ou épo-
que à convenir.

On demande, à la même adresse,
pour la saison d'été, une

bonne cuisinière
Bons gages. Inutile de se présen-
ter sans de bonnes recommanda-
tions. — S'adresser Hôtel de la
Tourne , Neuchâtel.

On cherche, pour un petit pen-
sionnât de demoiselles, une

DOMESTIQUE
forte et active. Gage, 30 fr. par
mois. S'adresser Rocher 38, Neu-
châtel.

Restaurant è Concert
demande tout de suite une bonne

fuie de cuisine
et une allé

pour aider au ménage. 
Le bureau de placement des

Amies de la jeune fille , rue Neu-
haus 21 , Bienne , demande pour
Berne et Bienne des

bonnes ponr tont faire
•recommandables. (H. 522 U.)

Pour une dame seule on cherche

une personne
de toute confiance, sachant faire
un bon ordinaire. L. A., poste res-
tante, Yverdon.

On demande une

JEUNE FILLE
comme volontaire, pour aider aux
travaux du ménage. Bonne occa-
sion d'apprendre le français ainsi
que la cuisine. On donnerait aussi
petit gage. — S'adresser Beaux-
Arts 49, 3m".

On demande pour un mois, à
partir de lundi prochain,

UNE JEUNE FILLE
au courant des travaux d'un ménage
et sachant cuire, — S'adresser rue
Saint-Honoré 3, au 3m« à gauche.

On demande pour tout de suite
ou i" avril ,

une do mestique
forte et robuste, sachant faire une
bonne cuisine bourgeoise.S'adres-
ser Port- Roulant 3 a.

Jeune fille est demandée comme

FEMME de CHAMBRE
dans bonne famille. Offres avec
copies de certificats et si possible
photographie à Mm« Gosset, à Wa-
bern , près Berne. - , ¦-

Cherche jeune fille
sérieuse et intelligente, pour bonne
d'enfants et femme de chambre,
dans famille catholique. Bons ga-
ges. Mmo Joseph de Segesser,
Hirschenplatz 12, Lucerne. D.12,889

EMPLOIS DIVERS
Jardinier

marié, 31 ans , un enfant, connais-
sant à fond sa partie, bon paysa-
giste, cherche place dans maison
bourgeoise ou comme conducteur
de travaux. S'adresser chez M. Oh«
Christen , Corcelles.

Jeune homme instruit et
intelligent demande

M-ACE
pour écriture, correspondance
ou encaissements. Peut four-

I

" nir caution. Ecrire à S.M. 133
au bureau de la Feuille d'Avis
de NeuchàteL

Une ienmie remplacements.
Place Purry 1. 

JECWE FILLE
âgée de 18 ans, très instruite , ayant
fréquenté les écoles secondaires
et commerciales, à Zurich , cher-
che place pour Instruire des en-
fants ou elle aurait l'occasion de
se perfectionner dans le français,
ou à défau t une place auprès d'une
dame âgée. S'adresser chez Mm«
Rosa Kiiffer , Rocher 15.

Pour plusieurs jeunes
gens de 16 ans, très recomman-
dables , on cherche

places de volontaires
commissionnaires etc., dans com-
merce, maisons d'affaires etc. de la
Suisse française. Prière de s'adres-
ser à Hans Bûrgi , pasteur , Kirch-
lind ach p. Berne. (H. 2276 Y.)

Je cherche a placer dans
bureau d'avocat, notaire ou
agent d'affaires de la Suisse
romande, (H. 2275 Y.)

2 jeunes gens
de 19 et 23 ans, comme volon-
taires. Hans Btirffi. pasteur,
Kircblindach p. Berne.

On désire placer
jeune homme, très capable , sortant
de l'école secondaire , dans bureau
où il aurait l'occasion de parler et
écrire la langue française pour s'y
perfectionner. Offres et conditions
a F. Biclisel, Brienns. H. 2253 Y.

On demande tout de suite un bon
domestique-charretier

Bon gage. S'adresser à Marc Gau-
din , voiturier , Vauseyon 31.

Jeune bonne allemand
intelligent , possédant passable-
ment le français , ayant fait son
service militaire et " un bon ap-
Erentissage dans une banque de

tuttgart , cherche place analogue,
ou dans une bonne maison de com-
merce, à partir du t6r juin. Certi-
ficats et références à disposition.
S'adresser à B. MeHier , négociant,
à Bevaix.

On demande nn ouvrier
serrurier connaissant la
constrnétion des

coffres-forts
Fort gage et travail suivi.
S'adresser à la fabrique
Pécaut frères, Nnma-Droz
133 et 135, La Chaux-de-
Fonds.

Une demoiselle
cherche place chez un monsieur
ou dame seule, pour faire le mé-
nage ; au besoin elle voyagerait.
Références très sérieuses. Deman-
der l'adresse du n° 126 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

On demande un jeune domes-
tique de campagne, sachant traire.
S'adresser tout de suite à la lllai-
resse s/Colombier, chez "W.
Kretzschmar, propriétaire, c».

Ou demande

JEUNE GARÇON
de 13-14 ans pour aider aux travaux
de la campagne ; il pourrait fré-
quenter l'école. S'adresser à Fritz
Tribolet , Tschugg.

Un jeune homme
sérieux, Allemand , de Leipzig, 20
ans, pouvant correspondre en alle-
mand, français et anglais, connais-
sant la comptabilité commerciale
et la tenue de livres à fond , cher-
che place dans une maison de
commerce de la ville. S'adresser
pour renseignements à J. Perriraz ,
tapissier, faubourg de l'Hôpital 11.

On demande un
domestique

de toute confiance , sachant traire
et connaissant tous les travaux de
la cam pagne. Entrée le 15 avril.
S'adresser pension Jaquet-Ducom-
mun , La Sauge sur Chambrelion.

Placier-Encaisseur
est demandé par la compagnie
Singer, rue du Seyon ; s'y présen-
ter le matin , muni de références.

AVIS DIVERS
MARIAGE

Pour m'aider à finir l'éducation
de mes deux enfants do 16 et
13 ans, je cherche uno personne
chrétienne de 25 a 35 ans. Les
offres sérieuses seules seront exa-
minées avec grando attention. —S'adresser par écrit à Jules Ham>
merly-Tripet, Neuchâtel. 

LEIPZIG
Les anciens étudiants de l'Uni»

versité de Leipzig habitant le can-
ton de Neuchâtel, sont convoqués
à Neuchâtel , au Cercle du Musée
(salle du Grand Châne), pour le
jeudi 2 avril , à 6 heures, pour une
communication relative au cin-
quième jubilé de cette Université.

Classes Melicnnes
de

L'ÉCOLE NORMALE
Les parents qui désirent faire

entrer leurs enfants dans une des-
classes frœbeliennes dépendant de
l'Ecole normale, sont invités à les
faire inscrire lo mardi 7 avril.
de 9 à il heures du matin , aa
nouveau Collège des Terreaux,
porte ouest, salle 26.

Commencement des leçons: Imi»
di *7 avril.

Direction de l'Ecole normale.

La Société de navigation à va»
peur des lacs de Neuchâtel et Mo» '
rat a l'honneur de rappeler au
public qu 'à l'occasion de la foire*,
de Morat , mercredi 1" avril '
prochain, un bateau spécial sera
mis en marche aux heures sui»'
vantes*

ALLER
Départ de Neuchâtel 6 h. 30 mat*
Passage à Cudrefin 6 b. 55 »
Arrivée à Morat 8 h. 50 >

RETOUR
Départ de Morat 2 h. — soif
Arrivée à Neuchâtel A h. — env.

La Direction.
On désire placer un garçon àgty

de 14 ans, pour apprendre la lan»i
gue française et qui devrait' fré->-,
quenter les écoles. Il pourrait aiderj
aux t ravaux de la campagne. Ait
besoin on ferait

un échange
de préférence avec une jeune fillei 1
Mm* Rufenacht , négociante, &>
Douanne (Lac de Bienne). '¦

AVIS
Le soussigné avise l'ho-

norable public du Val-de-
Ruz et des environs qu'à
la snite du départ de M.
Besson, camionneur, il
entreprend dès mainte-
nant tous les voiturages,
camtonnages,expéditions
et livraisons A domicile
des colis isolés et wagons
complets que le public
voudra bien lui remettre-
Il se recommande aussi

pour le*s voitures de noces»
déménagements, etc.

Maurice RUCHAT Fils
R 345 N CERNIER

An pair
Une jeune fille de bonne famille»;

de la Suisse allemande désirant!
fréquenter l'Ecole de commerce à
Neuchâtel, on recevrait en échange
dans la même famille un fils OVL.
une fille qui voudrait suivre l'Ecolef
secondaire à Neuhausen à la Chute
du Rhin, ou bien l'Ecole cantonale)
de Schaffhouse, pour apprendre 1S1
langue allemande. Vie de famille!
et bon accueil sont garantie.

Ecrire sous chiffre K. M. St*
â Neuhausen a la chute dit
Rhin. M D 41,984

Fahys: Logement de 3 cham-
bres, balcon et dépendances, à
louer dès maintenant on pour épo-
que à convenir. Belle vue. Voisi-
nage de la forêt.

S'adresser Etude O. Etter, no-
taire , 8, rue Purry.

PESEUX
A louer plusieurs logemeats de

3, 2 et 1 pièces, cuisine et dépen-
dances. Jardin , eau , eaz, électricité.
S'adresser Etnde A. Vuithier,
notaire, à Peseux.

A louer tout de suite, au-dessus
de la gare de Itevaix, un loge-
ment au soleil , 5 chambres , cui-
sine et dépendances , avec petit
{ardin. Belle vuo. S'adresser a M.rasnacht, jardinier.

CHAMBRES 
~

Chambre bien meublée pour mon-
sieur rangé. Quai du Mont-Blanc 2,
i« à droite.

Jolio chambre meublée pour une
ou deux personnes tranquilles. —
Hôpital 9, 2-°. 

Jolie chambre meublée pour un
ou deux ouvriers propres et tran-
quilles. Ecluse 31, imm à droite.

A louer tout de suite jolie cham-
bre meublée pour monsieur, i"
étage. Temple-Neuf 22, magasin.

Belle chambre meublée. S'adres-
ser Grand'Rue 6.

Jolie chambre meublée pour
monsieur. Vue magnifique au midi ;
à proximité de la gare. S'adresser
rue de la Côte 27, 3me étage, :sau f
de 3 à 5 heures. )

Belle chambre meublée, au so-
leil, belle situation, belle vue. Rue
du Roc 2, 2m" étage, à droite, j c.o.

Belle chambre meublée. Sablons
15, i", à droite. CJO.

A louer , pour époque à conve-
nir , 2 belles chambres, non
meublées, au Midi, avec balcon et
dépendances. — S'adresser Etude
Guyot & Dubied , notaires.

Chambre à louer. — S'adresser
Oratoire i , i«* étage. co.

Belle chambre meublée, au so-
leil , pour monsieur rangé. Sablons
20, rez-de-chaussée, à gauche. o.o.

A LOUER
jolie chambre meublée. Faubourg
du Château 15, i»r, à gauche.

Jolie chambre meublée. — Rue
du Môle 1, 2°". c. o.

Chambre et pension
Orangerie 4

Place pour plusieurs pensionnai-
res pour la table.

Chambre, meublée, 12 fr. Râteau
4, 4n", à droite.

Chambre meublée pour un mon-
sieur rangé. Concert -i, 3"". c.o.

Chambre meublée avec pension.
Faubourg de l'Hôpital 9, 1er. c. o.

Chambre meublée pour monsieur.
Rue Louis Favre 15, au l*v

Chambre meublée k louer, rue
des Moulins 17, 3me, sur le de-
vant, c.o.

Chambre meublée pour un ou
deux messieurs avec pension. Vue
sur le lac. Prix modéré.

Quai Suchard n° 4, au 2°" étage.
Jolie chambre meublée! Parcs 8,

2°" étage. 
Jolie chambre meublée, Bassin 6,

4m« étage, à droite.
Jolie chambre meublée, rue Saint-

Maurice 5.
Chambre meublée. Sablons 3,

2m« à droite. c.o.
Chambres meublées, Beaux-

Arts n° 19, rez-de-chaussée, c.o.
Chambre meublée pour une dame.

Ecluse 48, 2me , à gauche. co.
Grande chambre meublée à louer.

Rue Coulon 4, 2n">. c.o.
A louer tout de suite , chambre

pour deux coucheurs propres. Rue
des Moulins 15, au 2' étage, devant.

Jolie chambre meublée avec pen-
sion, dans famille française. Rue
Coulon n° 2, 1" étage. co.

Jolie chambre à louer, Oratoire 1,
2°" étage. ¦

* 
¦ 

. . »

Toute demande d'adresse
d'une annonce dortltre accom-
pagnée d'un timbre-poste pour
la réponse; sinon celte-cf sera
expédiée non affranchie.-

vouorrrqiRg
Un agriculteur habitant Bâle-

Campagne cherche un garçon de
14-15 ans pour aider aux travaux
de la campagne. Vie de famille as-
surée. Liberté de fréquenter l'école
en hiver.

Adresser les offres par écrit, sous
A. M. B., poste restante, Cortaillod.

Employé intéressé
Un négociant sérieux, dé-

sirant donner plus d'exten-
sion et de développement à
son commerce, cherche une
personne disposée a s'occu-
per de la comptabilité gé-
nérale, qui lui ferait un
apport de 30,000 francs a
40,000 francs, contre garanties
offertes.

Belle occasion de s'intéresser à
un commerce prospère pour une
personne disposant . de quelques
heures par j our.

S'adresser pour renseignements
au notaire Fernand Cartier,
rue du Môle 1.

JARDINIER
On demande un jeune homme

fort et robuste, de 15 à 17 ans,
pour travailler au jardin. S'adres-
ser P. Squire, jardinier. Peseux.

Même adresse, â vendre un
RÉCHAUD A GAZ

à deux trous.
Une femme demande

des j ournées
de lavage et nettoyage. S'adresser
rue du Râteau 6, 3m".

JEUNE HOMME
cherche place de cocher ou do-
mestique. S'adresser à Ernest Die-
trich , chez M. Paul Roulet, à Pe-
seux.

On demande

une personne
pour tenir une consommation ita-
lienne et qui pourrait en même
temps s'intéresser aux affaires. —
Ecrire sous chiffres J. B. 110 au
bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

APPRENTISSAGES'

MODES
M»« Hofmann, Hôpital 15,

demande une apprentie.

JEUNE HOMME
ayant terminé ses classes, pourrait
-entrer tout de suite en qualité d'ap-
prenti à l'Etude Petitpierre ,
notaire. Faire les offres par écrit.

On cherche un garçon fort et
robuste, de 14-16 ans, qui voudrait
apprendre

JAUDETIEH
ainsi que l'allemand , à de très
bonnes conditions. Pour renseigne-
ments, s'adresser à J. Seiler, hor-
ticulteur, Muttenz près Bâle.

Mes et Mues laienr
Places d'apprenties dispo-

nibles, chez M1'0 Hillebrand ,
Côte 33.

• —à
Grande

Blanchisserie
Neuchàteloise

demande une

apprentie repasseuse
Rétribution immédiate.

Apprentie couturière
est demandée. — M»« E. Guerne,
1er mars 6. co.

MOPES
Place pour uue apprenti e A la

Violette, Seyon 7. c. o.



Gratis
jusqu'à fin mars -190S

TOUT ABONNÉ NOUVEA U

FEUILLE IITO- M ICIlffl
pour la fin de l'année 1908

recevra gratuitement le journal dès maintenant à fin mars

BULLETIN D'ABOIEMENT
Je m'abonne à la Feuille d'Avis de Nenehâtel et

paierai le remboursement postal qui me sera présenté à cet
effet.

Franco domicile à Neuchâlel France domicile en Suisse
jusqu 'au 30 juin 1908 Fr. 2.25 jusqu'au 38 juin 1908 Fr. 2.50

» 31 décemb. 1908 * 6.75 » 31 décemb. 1908 » 7.60
(Biffer ce qni ne convient pas)

H ltom:___ i i ____________________

S)
S \ Prénom et profession:...:.. « 
Sa f«a I
_ \ ' Domicile : ; 
-xj

Découper le présont bulletin et l'envoyer sous enveloppe
non fermée, affranchie de 2 cent., à l'administration de la
Feuille d'Avis de Neuchftte l, à Neuchâtel. — Les per-
sonnes déjà abonnées ne doivent pas remplir ce bulletin.

Les nouveaux abonnés recevront sur demande l'horaire.

VILLE DE NEUCHATEL

Ecole supérieure de Jeunes filles
ET

Classes spéciales de français
Ouverture de l'année scolaire 1968-1909 le Jeudi 23 avril, à

8 heures du matin. — Inscriptions le mercredi 22 avril,
a 2 heures, au nouveau Collège des Terreaux. — Pour ren-
seignements et programmes s'adresser au directeur de l'école.

D* J. PARIS.

Ecole professionnelle comnile de Jeunes les
- NEUCHATEL -

Les cours suivants s'ouvriront le jeudi 23 avril, à 8 h. du matin :
Cours professionnels de confection , broderie et re-

passage.
Cours restreints de confection , lingerie a la main

et raccommodage.
Cours de dessin décoratif.
Classe d'apprentissage de lingerie, 48 heures par se-

maine.
Pour renseignements, programmes et inscriptions, s'adresser àVme Légeret, directrice. — Inscriptions le mercredi 22 avril de 9 h.

e midi ,,au nouveau collège des Terreaux, salle n* 6.
'Commission scolaire

POLITIQUE
Allemagne

Le Reichstag vient de jouer au gouverne-
ment le tour de voter, par 1/38 voix contre 148,
une proposition polonaise demandant une en-
quête sur la situation politique en Pologne.
Cette commission d'enquête n'est pas de na-
ture à beaucoup gêner le gouvernement , mais
le fait qu 'un certain nombre de libéraux se
sont joints au centre, aux socialistes et aux
Polonais est de nature à mettre on éveil la
méfiance da gouvernement en ce qui concerne
le succès du compromis & la question des lan-
gues dans la loi sur le droit de réunion.

Espagne
Lc Sénat espagnol a commencé samedi la

discussion du projet de loi qui tend à modi-
fier divers articles de la loi du 10 juillet 1894
sur la répression des attentats au moyen d'ex-
plosifs,notamment l'article 7 auquel ledit pro-
j et ajoute un paragraphe disant:

Sera punie d emprisonnement la publicité
donnée aux nouvelles non officielles relatives
aux délits indiqués dans la présente loi qui se
commettront dans le terri toire et pendant la
période que signalera le gouvernement, ainsi
qu 'aux nouvelles concernant les personnes in-
culpées dans un procès sur ces délits.

Le projet comporte une nouvelle disposition
par laquelle un comité composé des gouver-
neurs civil et militaire, du président et du
procureur de la cour et du maire, pourra no-
tamment supprimer les j ournaux faisant de la
propagande terroriste et, si besoin est, expul-
ser hors du royaume toute personne faisant
celte propagande.

Le sénateur Maestre a combattu le projet
comme attentatoire à la propriété, parce qu 'il
permet la suppression arbitraire des jour-
naux. Il juge aussi exagérée la rigueur des
peines prévues, notamment l'emprisonnement
pour un reporter qui aura communi qué cer-
taines nouvelles.

Le rapporteur du projet considère, au con-
traire, le projet comme bénin et a dit que les
lécits des attentats terroristes faits par les
j ournaux sont la cause de la multiplication de
ces attentats.

France
Le conseil national du parti socialiste a dis-

cuté la question de la tacti que à suivre pour
les élections munici pales. Il a voté une motion
interdisant toute espèce d'alliance avec une
fraction quelconque de la classe capitaliste;
mais il laisse aux fédérations le soin de déci-
der de leur altitude au deuxième tour. En
d'autres termes il repousse les alliances, mais
il permet les coalitions. Le conseil a repoussé
le système de la représentation proportion-
nelle volontaire ; il ne l'admettra que lorsqu'il
aura été réglé par un vote du Parlement.

Le conseil national du parti a adopté une
proposition qui met la signature de tous les

,ilus du parti à la disposition du parti, 
^

Allemagne et Etats-Unis
Le gouvernement américain se montre très

irrité de l'attitude de l'Allemagne au sujet de
la nomination de M. Hill. Il le fera connaître
à l'empereur en rappelant M. Tower et en
laissant quelque temps l'ambassade de Berlin
sous la direction d'un chargé d'affaires.

M. Hill, écrivain et jurisconsulte distingué,
a été ministre des Etats-Unis à Berne, où il a
laissé beaucoup d'amis et les meilleurs souve-
nirs. A la suite de la démission de M. Tower,
ambassadeur à Berlin, le gouvernement de
Washington l'avait désigné pour cette grande
mission. Depuis plusieurs jours, on dément
et on affirme alternativement que l'empereur
allemand a refusé de l'agréer, pour des mo-
tifs jusqu 'ici inconnus.

ETRANGER
Le crime du boulevard Voltaire.

— Les recherches du service de la sûreté con-
cernant l'assassin d'Eugène Hanoi, le mar-
chand de vanille du boulevard Voltaire, à Pa-
ris, continuent, et M. Hamard ne désespère
pas d'arriver à un bon résultat.

Le chef de la sûreté est parvenu à établir
d'une façon définitive que l'assassin du bou-
levard Voltaire ne s'appelle pas plus Henue-
quin que Durand.

Des renseignements intéressants lui sont
d'ailleurs parvenus de Liège. D'après ces ren-
seignements, le soi-disant Hennequin se serait
fait photographier en juin 1907 chez M. Jans-
sens, boulevard d'Arroy, à Liège. A cette
époque, il se faisait appeler Garbonnelle, et
habitait à l'hôtel des Voyageurs, rue des Guil-
lemines. Un peu plus tard , il changeait et de
domicile et de nom, et allait habiter à l'hôtel
de la Renaissance, à Bruxelles, sous le nom
d'Aristide Hennequin. Quelques j ours après
sou arrivée dans cet établissement, un vol de
400 francs y fut commis, et, comme les soup-
çons se portèrent sur le nouveau locataire,
celui-ci déguerpit et se rendit à Verviers, d'où
il fut expulsé.

II vint se réfugier à Lille, où il travailla
quelques semaines comme palefrenier. Ce
n'est qu 'an mois de décembre dernier qu 'il
vint à Paris, où il n'avait jamais mis les
pieds. Dans les endroits où il fréquenta à cette
époque, quelque temps avant le crime du bou-
levard Voltaire, l'assassin se faisait appeler
Arthur Dupé et exhibait un livret militaire
qu 'il a volé à un malade décédé à l'hô pital de
Marseille.

Les déclarations faites à Brest par le mate-
lot Quiniou , actuellement en prévention de
conseil de guerre, ne semblent pas du tout sé-
rieuses au chef de la sûreté.Elles reproduisent
en effet, presque mot pour mot, les comptes-
rendus des journaux relatant les détails du
crime du boulevard Voltaire.

Disons enfin qu'il est établi et prouvé au-
jourd'hui que l'assassin de Haoni avait un

complice dont l'identité est connue par le ser-
vice de la sûreté, et qui sera probablement
arrêté avant le principal coupable.

Etrange. — Un singulier incident vient
de se produire à l'université de Berlin. Un
étudiant polonais, qui avait été provoqué en
duel par un étudiant juif , lui avait refusé toute
espèce de réparation, parce qu'il n'en accor-
dait pas, disait-il, à des juifs. Le conflit fut
porté devant le tribunal universitaire, et le
professeur Daude. rendit un jugement d'après
lequel la déclaration de ne pas accorder de
réparation par les armes aux étudiants juifs
ne constituait pas une injure ; et en outre la
corporation des étudiants juifs, qui s'était indi-
gnée contre la disqualification d'un des siens,
a été dissoute par mesure disciplinaire. Cette
manifestation d'antisémitisme à l'université
de Berlin est très vivement critiquée dans la
presse libérale.

Le krach Rochette. — Les journaux
parisiens disent que le juge d'instruction Berr
a ouvert une enquête au sujet des spéculations
faites sur les valeurs du groupe Rochette, qui ,
depuis dix jours, ont subi des fluctuations
considérables. Rochette a été arrêté le lundi
23, mais une indiscrétion a dû être commise,
car dès vendredi plusieurs maisons jetèrent
sur le marché plusieurs milliers de titres du
groupe Rochette.

A Munich, I enlèvement des ordures ména-
gères se fait par les soins d'une société indus-
trielle. Tous les matins, ses voitures parcourent
la ville, vident les boîtes placées devant les
maisons et s'en vont avec leur chargement à
Puchheim, petite localité voisine où se trouve
l'usine de cette société.

Une fois là, les voitures sont déchargées et
leur contenu passe successivement à travers
une série de passoires gigantesques à mailles
de plus en plus serrées. Automatiquement et
à des intervalles réguliers, ces passoires se
renversent sur des «tables> , espèces de larges
lanières en cuir qui courent à côté. Masqués
et gantés, des ouvriers et des ouvrières, revê-
tus d'un costume spécial, font, sur ces lanières,
le tri des objets qui passent devant eux.

Tous les jours, on ramasse ainsi quatre à
cinq cents kilos de croûtes de pain, qu'on
vend comme comestible pour les bestiaux. Les
boites en fer-blanc sont lavées, laminées et
expédiées en Hollande au prix de cinq cents
francs le vagoa Dans un autre atelier annexé
à cette usine, les débris de viande et de pois-
son, le cuir des vieilles chaussures sont trans-
formés en une sorte de poussière qu'on vend
comme engrais. Rincées et désinfectées dans
un autre atelier, les bouteilles sont cédées à
bon marché aux btasseries. Les chiffons et les
vieux journaux sont pris par les fabriques de
papier. Ce qui reste après le tri est brûlé dans
un four spécial Et la chaleur qui se forme

pendant la combustion de ces déchets est uti-
lisées ponr actionner une dynamo. On fabri-
que aiiiùJL assez d'électricité pour faire marcher
les moteurs de l'usine et pour éclairer la petite
ville de Puchheim.

C'est précisément cet art d'accommoder les
restes qui séduit aujourd'hui les ingénieurs.

Ils veulent bien abandonner aux chiffon-
niers le premier tri des boîtes à ordures. Mais
ils demandent que ce qui s'entasse dans les
voitures des boueux, soit brûlé et transformé
en électricité, comme à Puchheim. Au reste,
ce n'est pas seulement à Puchheim qu'on uti-
lise de cette façon les ordures ménagères. A
Kiel, à Wiesbaden, à Manchester, ailleurs en-
core, la chaleur que donne leur combustion
sert d'abord à chauffer l'eau des bains publics,
ensuite, quand elle est transformée en électri-
cité, à faire marcher les tramways ct à éclai-
rer les rues.

Il semble même que plus la ville est impor-
tante, plus grand est le parti qu'on peut tirer
des déchets de la vie domestique. C'est ce qui
ressort du moins des calculs établis par un in-
génieur allemand, M. Dittmar, qui vient
d'imaginer un four perfectionné. En y brûlant
les ordures ménagères, il se fait fort de four-
nir, aux villes de plus de deux cent mille ha-
bitants, non seulement la totalité de la lumière
électrique, mais encore la moitié de la force
motrice.

L'utilisation (tes ordures ménagères

suisse
Le musée de la paix. — Le musée de

Ja paix, que fonda à Lucerne le conseiller
d'Etat russe von Bloch, est menacé de dispa-
raître. Les baraques où il est provisoirement
installé vont être démolies et personne ne
sait où le loger.

Il y a bien à Lucerne une société par ac-
tions qui dispose de 180,000 fr. , dont 80,000
proviennent d'une donation du fondateur da
musée, mais il faudrait encore 200,000 fr.
pour construire un bâtiment Les sociétés de
Ja paix n'ont pas de capitaux et on ne sait
où prendre l'argent qui manqua

La société se propose, dit-on, de faire don
aux arsenaux suisses des objets exposés à Lu-
cerne et qui pourraient les intéresser. Quant
aux autres, on cherchera à les caser du mieux
qu'on pourra ou à s'en défaire de façon quel-
conque.

Le boni fédéral. — Le compte d'Etat
de la Confédération pour l'exercice de 1907
boucle par un boni de 6,604,174 fr. , tandis
que le budget prévoyait un déficit de 2,140,000
francs. Pendant l'exercice 1907, 11 a été voté
pour 8,422,784 fr. de crédits supplémentaires.

L'augmentation des traitements.
— Le département fédéral des finances a reçu
de nouvelles pétitions de la part du personnel
des postes et télégraphes et de l'administration
centrale*$ui exigent un nouvel examen du
projet de loi sur les traitements des fonction-
naires et employés de la Confédération. Il en
résulte que le projet ne pourra pas être pré-
senté aux Cbambres dans la session actuelle.

Chemins de fer. — Le Conseil fédéral
proposera à l'Assemblée fédérale d'accorder
la concession pour un chemin de fer électri-
que à voie étroite, en partie à crémaillère, de
Brigue à Belalp, à MM. de Stockalper , avocat,
à Brigue, et Dietrich, ingénieur, â Lausanne.

Le tunnel du Rîcken. — Dans le per-
cement du tunnel, les galeries dans les deux
directions se sont rencontrées assez exacte-
ment Un vin d'honneur a été offert aux mi-
neurs à travers l'ouverture. A l'occasion des
fêtes préparées pour mercredi, le tunnel sera
franchi par un train de vagonnets.

Sous-officiers suisses. —La Société
des sous-officiers de Saint-Gall a décidé à
l'unanimité de demander pour Saint-Gall le
siège du comité central de la société suisse des
sous-officiers pour la période de 1903 à 1911
et de se mettre sur les rangs pour la fête cen-
trale de 1911. La fête centrale n 'a plus eu lieu
à Saint-Gall depuis 1873.

ZURICH. — Une dame anglaise,Mme Har-
riett Stockwell, de Londres, âgée de 32 ans,
en séjour depuis plus d'une année dans la
maison de santé du Dr Pellenberg, à Erlen-
bach,avait disparu il y a une dizaine de jours.
Son corps a été retrouvé par des enfants, ven-
dredi après midi, dans une forêt de Herrli-
berg. La mort devait remonter à une huitaine
de jours et a dû être provoquée par le froid.
Le vice-consul d'Angleterre a ordonné les me-
sures nécessaires pour les obsèques de l'infor-
tunée.

SAINT-GALL. — Les démarches tentées
en vue d'amener une conciliation dans le
conflit entre la fabrique Heine et Cie, à. Ar-
bon, et ses ouvriers ont échoué. M. Senn, se-
crétaire ouvrier, n'a plus été admis à y pren-
dre part samedi. Le lock-out est entré en
vigueur hier; il atteint non pas 1500 ouvriers,
comme on l'avait dît, mais 8 à 900.

— La conférence de conciliation dans le
conflit des coiffeurs de Saint-Gall n 'a amené
aucun résultat positif.Le» délibérations seront
de nouveau reprises vendredi sous la prési-
dence du landamman Maechler.

GRISONS. — La famille Coaz-Wassali, de
Coire, a donné 10,000 fr. à l'œuvre de secours
aux orphelins ; 20,000 fr. à la ligue contre la
tuberculose ; 3000 fr. à l'œuvre des colonies de
vacances; 10,000 fr. à l'hôpital de la ville ;
5000 fr. à la Société d'assistance ; 5000 fr. à
rrenvre des enfants anormaux.

GENEVE. — La Société de géographie de
Genève a fêté, vendredi soir , par une brillante
réunion à l'Athénée , le cinquanten aire de sa
fondation.

— En souvenir de son mari , M. Eugène
Martin, entrepreneur, citoyen genevois, dé-
cédé le 22 février dernier, Mme Martin-
Gaburri a remis à l'Hospice général de Ge-
nève 6000 fr. ; à l'hôpital cantonal 2000 fr. ; a
la Société de secours mutuels aux orphelins

5000 fr. ; à la commission centrale de surveil-
lance de l'enfance abandonnée 4000 fr. ; aux
cuisines scolaires de la Gare, des Cropeltes et
des Pàquis, chacune 2000 fr. ; à la Société fé-
dérale de secours mutuels 5000 fr. ; aux colo-
nies de vacances de Saint-Gervais 4000 fr. ; à
la Société nationale italienne de secours 2000
francs.

— Il y a quelque temps la Laiterie centrale
de Genève s'apercevai t que plusieurs de ses
fournisseurs habituels — trois sociétés du can-
ton de Vaud — lui expédiaient dn lait addi-
tionné d'eau. Après enquête, le conseil d'ad-
ministration de la Laiterie centrale s'est
xéuni et a infligé une amende de 500 francs à
chacune des sociétés responsables. Celles-ci
vont poursuivre à leur tour leurs membres
coupables.

RéGION DES LACS

Bienne. — On s occupe beaucoup à
Bienne, depuis quelque temps, dit le «Journal
du Jura » du cas dû député seciaiiste Spring,
qui a quitté au commencement de février
notre ville sans laisser d'adresse, pas même à
sa famille, qui est à tel: point dans le besoin
que l'assistance publique doit la secourir. Ce
volage représentant de la ville de l'Avenir
dans la plus haute autorité cantonale est
maintenant aux prises avec les organes de la
police, qui par le moyen de leurs publications
spéciales le recherchent pour abandon de fa-
mille I

CANTOJ*
Bons Templiers. — On nous écrit:
Dimanche soir à Corcelles, pour la première

fois,nous avons entendu parler des Bons Tem-
pliers ; cette société de relèvement, répandue
dans le monde entier, compte plus de 12,000
loges et 600,000 membres.

Cet ordre, fondé en 1852 en Amérique, pé-
nétra en Angleterre en 1868 et se répandit
rapidement dans l'Europe septentrionale, en
Egypte, dans les colonies du Cap et dans les
autres continents.

Le 7 j anvier 1892, l'ordre des Bons Tem-
pliers prend pied en Suisse.

Une fois par semaine, les membres s'assem-
blent, s'entretiennent et se concertent sur
leurs affaires et sur leur but

La qualité de membre peut être donnée à
toute personne des deux sexes, âgées d'au
moins 16 ans, sous condition d'un renonce-
ment complet à toute boisson alcoolique.

Les Bons Templiers sont, s'ils tiennent fidé-
lité à leur engagement,une association d'hom-
mes et de femmes bien intentionnés qui cher-
chent à se prémunir contre leur propre
faiblesse ct spécialement contre la passion de
boire. Ils cultivent entre eux une franche ami-
tié, croient en Dieu et témoignent à tous leurs
semblables, la plus cordiale sympathie.

L'organisation intérieure développe l'éléva-
tion morale des membres de l'ordre, la diffu-
sion de ses principes. Le travail commun
exige que chacun mette son bon vouloir et son
dévouement au service des malheureux.

La devise du Bon Templier est «La paix
avec tous, guerre aux vices».

Trois principes sont à la base de l'ordre. La
croyance en Dieu , l'amour du prochain, l'es-
pérance de donner à l'homme toute aa dignité
pour être un membre utile à sa famille et un
citoyen intègre de la patrie.

Dans les Loges, les discussions politiques
ou confessionnelles sont bannies absolument.
Tous les efforts sont concentrés sur le travail
à faire pour arriver à sauver l'homme en dé-
tresse et lui faire mieux apprécier la valeur
du bonheur de la famille et la joie d'être un
citoyen vertueux.

Le gain de l'ouvrier est désormais affecté à
une meilleure alimentation pour les siens ; la
vie de famille devient plus agréable et l'esprit
de dévouement se développe dans son cœur.

Telles sont les idées qu'a développées M.
Georges Favre, instituteur, à Bôle.

Tir. — L'assemblée ordinaire des délégués
de la Société cantonale neuchàteloise de tir
qui a eu lieu dimanche, à Corcelles, a discuté
le programme des tirs pour l'année courante.
Il y aura, en 1908, dans une localité à dési-
gner, une réunion cantonale d'un j our avec
concours de sections. Le budget voté par l'as-
semblée des délégués comporte une allocation
de 600 francs pour cette réunion.

M. Ariste Robert, président, a fait ensuite
un exposé des principales dispositions du pro-
chain tir fédéral qui seront discutées à l'as-
semblée des délégués de la Société suisse des
carabiniers, qui se tiendra à Lucerne le 12
avril ; ces dispositions rencontrent en général
l'approbation des tireurs neuchàtelois.

L'assemblée a pris en considération, pour
y donner suite dans la mesure du possible,
une pétition de quelques sosiétés dn district
de Boudry demandant que le tir couché soit
admis dans les concours cantonaux et fédé-
raux, au même titre qne le tir debout ou le tir
à genou.

Football. — La place des Allées de Co-
lombier ne répondant plus aux exigences du
jeu , le Cantonal F.-C cherche un emplacement
plus grand aux abords de Saint-Biaise.

Val-de-Ruz. —- Au cours de la réunion,
samedi à Cernier, de la commission forestière
du Val-de-Ruz, M. Veillon, inspecteur des
forêts, a conseillé d'essayer, dans les forêts où
le cbàblage est nécessaire, d'exploiter les cou-
pes au moyen d'un système de cordage des
bois. Ce système est employé pour l'exploita-
tion des forêts de la ville de Bienne et l'ins-
pecteur du Val-de-Travers l'a introduit dans
son arrondissement

Pour faciliter l'expérience du système, M.
Abram Sognel a proposé que la commission
en subventionne l'essai; fi à cru pouvoir dire
que la commune de Cernier se déciderait à

faire cet essai si la commission payait la moi-
tié du coût des engins nécessaires à l'expé-
rience. Cette allocation serait évidemment
remboursée par la commune si l'expérience
réussit

Cette proposition a été votée a l'unanimité
moins deux voix.

Fleurier. — La nouvelle ligne de tir
sera inaugurée Je 6 juin prochain. Le stand
est situé sur un monticule qui se trouve au-
dessus du temple. Les cibles sont au> nord.

Travers (corr). — L'hiver tire a sa fin...
au moins osons-nous commencer à le croire, à
voir les lâches blanches disparaître pour la
troisième fois de nos coteaux, et le soleil ris-
quer parfois timidement quelques paies
rayons à travers les vapeurs grises du matin.
Les amateurs toujours plus nombreux au Val-
lon de skis, luges, bobsleighs et autres engins
plus ou moins dirigeables ont pu s'en donner
à cœur joie pendant de longues semaines.

Pour ce qui concerne les plaisirs inlellee-
tuels, il faut reconnaître que noua avons été
moins gâtés pendant cette saison. On s'est
étonné en particulier quo notre Chœur d'hom-
mes, dont les concerts sont toujours fort goû-
tés, ne se soit pas encore fait entendre, mais
il paraît que nous n'y avons rien perdu pour
attendre.

Cette vaillante Société a organise avec le
chœur de dames «La Pâquerette» une masse
chorale qui a travaillé, et travaillé ferme tout
l'hiver, et qui va nous faire jouir dimanche
prochain du produit de son labeur en exécu-
tant au temple l'Oratorio de Haydn : «Les sept
dernières paroles du Christ ». Cette œuvre
admirable, où Haydn avec son style clair et
limpide.a dépeint d'une façon si touchante les
émotions de l'âme chrétienne en face du Cal-
vaire, n 'a pas encore été donnée au Val-de-
Travers, croyons-nous, aussi nous ne doutons
pas que le concert de dimanche n'attire un
public nombreux et sympathique, d'autant
plus que rien n'a été ménagé pour assurer une
exécution digne de l'œuvre. Les chœurs ont
été préparés de longue main et avec beaucoup
de soin, sous la direction infatigable de M. I*
Hàmmerli, de Couvet, dont une œuvre pour
chœur mixte, intitulée « Vendredi-Saint » ou-
vrira le concert La partie instrumentale a été
confiée à l'orchestre l'Odéon, de La Chaux-
de-Fonds.

La Béroche. — Deux membres de la
commission cantonale de tir et le président de
a Société de tir de Saint-Aubin se sont ren-
dus aux Champs Salomon pour y étudier la
création d'une nouvelle place de tir. Ces ex-
perts sont tombés d'accord pour employer un
terrain appartenant à M. Léopold de Rouge-
mont, propriétaire de la Nalière, qui s'est dé-
claré d'accord avec la commission.

Auvernier.— Dimanche après midi, une
fillette, nommée Sauser, se balançait à un en-
gin de son invention : elle avait eu l'idée de
fixer le bout de sa corde en fil de fer au cro-
chet du battant d'une porte d'entrée de la,
maison sise près de l'église. Les mouvements
de va et vient descellèrent petit à petit lo
lourd pilier de la porte qui, subitement, se
détacha du mur et s'abattit sur l'enfant, dont
il écrasa la tète. La mort fut instantanée. La
fillette allait commencer l'école du village. La
population tout entière prend une vive part
à la douleur des parents.

Méfiez-vous des voleurs

M. H. Pfaff , bijoutier, à Neuchâtel, a donné,
récemment à 1'«Association des anciens élèves
de l'école d'horlogerie et d'éleetro-technJque»,
une conférence spéciale sur le vol chez les bi-
joutiers. «La Revue polytechnique» en donne
un extrait intéressant:

Les «voleurs de grand jour», ceux qui vous
volent sous vos yeux, sont aussi habiles que
rusés. Un cas typique qui s'est passé il y *
quelques années est celoi d'un vol d'une chaîne*
de montre en or, pour homme. Un monsieur
très correctement mis, parlant un langage
plutôt raffiné, après s'être fait montrer dans
un magasin un choix de chaînes, avait réussi
à en subtiliser une et pas Ja moindre. Le né-
gociant ne s'aperçut du vol qu'une fois le vo-
leur sorti. Celui-ci, filé très activement par la
police, fut conduit au poste où il fut fouillé.
On ne trouva rien sur lui, pas l'ombre d'une
chaîne,mais un de nos «tout fins» de la sûreté,
après l'avoir prié d'ouvrir la bouche, s'aper-1

eut que ce charmant monsieur était en train
d'avaler l'objet cherché.

Une autre fois, ensuite du vol d'une mon-
tre, une seconde indépendante de haut prix,
le négociant mis en face du voleur ne pouvait
arriver à reconnaître celui-ci, car il était maî-
tre dans l'art de se grimer.

Ces voleurs vous subtilisent votre marchan-
dise avec une adresse extraordinaire, en la
faisant passer dans leur manche ou autre par-
tie de leur vêtement Le «coup de la bague».
Une personne vous demande co que vous avez
de mieux en fait de bagne. Après avoir exa-
miné l'assortiment rais sous ses yeux, elle fait
son choi x. Pendant que vous emballez la ba-
gue choisie, en vous distrayant par de nom-
breuses questions, votre acheteur a réussi à
vous prendre une bague, ct avec du mastic il
la colle à une partie rentrante de la banque.
Avant de partir .il s'informe encore d'un objet
qu 'il pense bien que vous n'avez pas cn ma-
gasin. Quelques heures après survient un au-
tre personnage qui sait où se trouve la bague,
et, pendant la conversation qu'il vous tient,
la saisit avec adresse; ce dernier vient pour
nn tout autre objet que vous n'avez pas en
magasin. De cette manière, si vous vous
apercevez du vol, le premier peut nier d'une
façon absolue puisqu'il n 'a pas la bague sur
lui , cl vous ne soupçonnez pas l'autre qui n'a
pas choisi celte parure.

Le » coup du petit paquet » se pratique en
rr.ant le négociant de vous emballer, sous un
prétexte jplausible, l'objet acheté avec ce qu'tf
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de Neuchâtel

Renvoi i 63" concert
(Messe de Klose)

au 3 mai -10OS
Les billets délivrés soit pour une

répétition , soit pour le concert du
29 mars, restent valables. Toutefois
lés personnes qui en désirent le
remboursement sont priées de s'a-
dresser au magasin Fcetisch, à
Neuchâtel.

lift Comité.

_-*$_ Renseignements
j d bÊj j Ê j è s .  et inscriptions

^^^^\ Georges. Petitpierre

r Cartes JL rl
depuis 2 f r .  So le cent

A VTMPTÇMERTE
DU J0141ÇNAL

~TE VU TEJHPLE-JVEVT, t

Zttii&_ <_} &Sj t_S0.

PENSIONNAIRES
Dans une bonne famille de la

Suisse allemande on recevrait 1-2
pensionnaires, qui voudraient fré-
quenter les bonnes écoles du vil-
lage ou bien l'Ecole cantonale de
la ville principal e, qui est tout
près. Vie de famille et bonne pen-
sion sont garanties. Références.

Adresser les offres sous chiffre
K. M. St. à Nen.ha.usen.. &
la Chute dm Bain. M.D. 11.984

Prêts AjÉltera
Diverses sommes à prê-

ter sur immeubles en ville
ponr époque a convenir.
Taux avantageux. Etude
des notaires Guyot et Du-
bied

^ Mme ÏTBN
Blanchisseuse

5, OIBRAI-TAR, 5
se recommande aux dames de la
ville pour tout ce qui concerne
son métier. — Travail prompt et
soigné. — On cherche le linge a
domicile. '

Un industriel
à la tête d'une entreprise prospère,
établie dans la Suisse romande,
cherche à se mettre en relations
avec une personne connaissant, si
possible, le commerce et le travail
du bois et pouvant faire un apport
de fr. 30,000 à fr. 40,000. —
Affaire sûre et d'avenir. Référen-
ces de premier ordre. Adresser les
offres Etude Ed. Petitpierre,
notaire, à Neuchâtel.

BRASSERIE DU DRAPEAU (Chavamies)
Hardi à 8 heures et jours suivants

Concerts GUSTHO
MUe Maud Sîvry, diseuse à voix

Répertoire nouveau, choisi et varié

Se recommandent, BEJLliPTI et GPSTHO

Société suisse des Commerçants
Union Commerciale

OnYertnre des Cm l'ete
Cours de français pour élèves français, français pour

étrangers, allemand, italien, anglais, comptabilité, arith-
métique commerciale, droit commercial, sténographie^dactylographie, etc.

Renseignements et inscriptions auprès du Président
de chaque Société. "' '



H sur lui , papier parfaraé, ficelle choisie, clr
çt cachet assortis.

Au moment de payer,l'acheteur s'excuse de
n'avoir pas assez d'argent sur Iui.il voua rend
jpoi-disant votre paquet qu 'il avait déjà empo-
ché, et reviendra dans quelques instants.
' Comme il ne revient pas, vous ouvrez le
^paquet , et au Ueu d'un obj et de bijou terie ou
iorlogerie, vous trouvez n 'importe quoi.

Ces voleurs ont sur eux un certain nombre
de petits paquets préparés qu 'ils vous chan-
gent contre le vôtre.

Un cas très intéressant est cslui du ventrilo-
que. Il consiste & faire porter à l'hôtel un
choix de marchandises dans uno chambre

.continue a une autre.Dans celle-ci ,où le choix
'ost porté par le client ù sa femme, par exem-
ple, s'établit une conversation qui fait croire
à un véritable achat.

Mais une fois la conversation finie, le négo-
ciant s'aperçoit que le temps passe, s'enquiert
de ce qu 'est devenu son client et sa marchan-
dise, ct trouve chambre vide. Le voleur est
subitement parti par une autre porte.

Eu terminant, M. Pfaff recommande de ne
.j amais accepter de chèques ou de billets de
banque étrangers, n 'ayant pas cours dans le
•pays, après 5 heures du soir, et surtout le sa-
medi soir. Il fau t toujours se réserver le temps

*de pouvoir vérifier si ces billets ou chèques
sont négociables.

POLITIQUE

Chambres fédérales
La session s'est ouverte lundi. Au Conseil

des Etats, le président, M. Scherrer, prononce
l'éloge funèbre de MM. Hsenggi et de Steiger,
conseillers nationaux; puis M Soldini, nou-
veau député du Tessin, prête le serment cons-
litutionnel. Le Conseil adopte sans opposition
le proj et d'arrêté concernant l'achat d'un ter-
rain à Œrlikon pour la station d'essais agrico-
les de Zurich. Il adhère au postulat Mury con-
cernant Tiniroduction du système des télé-
grammes urgents, puis la séance est levée.
\ Au Conseil national , le président, M. Spei-
ser, rappelle la mémoire de MM. Haenggi et
de Steiger, décédés depuis la dernière session.
¦Le Conseil adopte sans discussion l'arrêté fé-
déral portant ratification de la constitution
;du Valaia M. Fonj allaz développe ensuite
longuement la motion suivante : Le Conseil
fédéral est invité à faire un rapport et des

{propositions sur la question de savoir s'il n'y
a pas lieu d'interdire , en vertu de l'article 54
de la loi fédérale sur les denrées alimentaires
ou par une loi spéciale, la fabrication du vin
artificiel destiné à la vente.

M. Jenny, de Berne, appuie la motion.
M. Ru chet, conseiller fédéral, dit que le Con-
seil fédéral reconnaît le bien fondé de la mo-
tion FonjaHaz et qu 'il a déjà rédigé un projet
«de loi en ce sens. H aj oute que le Conseil fé-
déral déclare adhérer à la motion. La suite de
la discussion est renvoyée à mardi et la
séance est levée.

Les nationalités en Autriche
, La commission du budget de la Chambre a
entendu, lundi, une protestation de M Mas-
lalka contre le reproche fait aux députés tchè-
ques de troubler l'administration de justice par
ide nouvelles querelles.

Il parle des « dénis de justice commis systé-
matiquement par les juges allemands > et
aj oute que le peuple tchèque fera tous ses
efforts pour que sa langue soit officiellement
l'égale de l'allemand.

M Klofac, Tchèque également, signale l'a-
gitation parmi les Tchèques et demande au
ministre de la justice d'user de son droit de
surveillance et d'ordonner aux juges d'accep-
ter la procédure tchèque.

M. Êomancznk , Ruthène, critique ensuite
l'administration de la justice en Galicio.

A Haïti
' On annonce de Port-au-Prince que la situa-
tion reste troublée malgré la présence des bâ-
timents américains, «Des Moines» et «Dubuc> ,
que vont bientôt rejoindr e le «Mississipl» ainsi
que les trois canonnières «Marietta» , «Eagle»
et «Padicah».

Un congrès radical-socialiste
Lundi , à 3 heures, s'est ouvert à Rome le

congrès des partis d'extrême gauche, compre-
nant des délégués du parti socialiste, de la
Fédération du travail , du parti républicain
radical , etc. Le congrès, qui durera probable-
ment trois joui -s, a pour but de pré parer les
prochaines élections.

Avant l'ouverture a eu lieu une réunion
préparatoire des comités pour examiner le
programme du congrès. Le nombre des délé-
gués serait d'environ 200. La lutte semble être
1res acharnée entre les différentes fractions.

Guillaume II quitte Venise
Guillaume II et l'impératrice ont quitté Ve-

nise lundi après midi, a bord du « Hohenzol-
lern ». Leur départ a été salué par des salves
d'artillerie; les équipages ont poussé des
hourras et la foule acclamait. Le vacht impé-
rial se dirige sur Syracuse.

Le cabinet français et les partis
Un grand discours prononcé à Courbevoie

par M. Mauj an, sous-secrétaire d'Etat de l'in-
térieur, a causé une vive sensation dans les
couloirs du Parlement. Jamais la rupture du
gouvernement avec les socialistes n'avait été
aussi nettement proclamée.

Un autre symptôme de l'orientation nou-
velle de la politique ministérielle est que le
gouvernement fait appel à la collaboration de
tous les partis républicains. Et le dernier,
enfin , se lit dans la mauvaise humeur que
montrent le «Rappel>, organe de M. Combes,
et l' « Humanité » , organe de M Jaurès.

Allemagne et Etats-Unis
La « Gazette de l'Allemagne du Nord » an-

nonce que l'ambassadeur d'Allemagne a Was-
hington , baron Speck de Sternburg, a été
autorisé dimanche à faire la déclaration-sui-
vante au président Roosevelt :

«Les exposés faits jusqu'à présent du cas
Hill dans les journaux étrangers partent d'une
donnée fausse, parce qu 'ils croient qu 'on
avait l'intention à Berlin de retirer l'agrément
conféré l'automne dernier à M. Hill. Or, U
n'en a j amais été question. D est vrai qu 'ulté-
rieurement on s'était demandé si M. Hill se
sentirait bien à l'aise au poste de Berlin. Tou-
tefois ces quelques doutes ont été rapidement
dissipés, en sorte que rien ne s'oppose à l'en-
voi de M. Hill à Berlin en qualité d'ambassa-
deur. Il sera le bienvenu dans la capitale de
l'empire allemand , comme le serait tout en-
voyé recommandé par le président Roosevelt
M. Tower, pendant toute cette affaire, ne s'est
pas écarté une minute de sa ligne de conduite
loyale et correcte envers son gouvernement et
le gouvernement impérial».

Les antimilitaristes
exclus de l'amnistie

Au début de sa séance de lundi , la Chambre
française valide l'élection de M. Archimbaud
père,Kdâns Fâriondissement de Die.

M. Ferrette avait demandé à interpeller sur
la vente de vïandes avariées dans les garni-
sons de l'Est. Il accepte la fixation de la dis-
cussion à vendredi, en même temps que les
interpellations, plus générales, de MM. Gaze-
neuve et Lachaud sur le même objet

La Chambre passe au proj et de loi sur l'am-
nistie. L'article premier, dont la rédaction
initiale avait été modifiée par la commission,
à la demande de M Aldy, député de l'Aude,
porte :

L'amnistie pleine et entière est accordée à
toutes les infractions commises antérieure-
ment au 16 mars 1908, à l'occasion de la crise
viticole, à l'exclusion des fraudes.

Apres les observations de quelques socia-
listes, qui auraient voulu que les mutins du
17m* de ligne fussent compris dans l'amnistie,
l'article est voté à mains levées, à une grande
majorité.

L'article H amnistie les infractions anté-
rieures au 16 mars 1908 en matière de presse,
de réunions, de grèves et de repos hebdoma-
daire.

M. Marcel Sembat, socialiste, voudrait que
l'amnistie fut étendue aux antimilitaristes.

M. Clemenceau répond :
Le gouvernement a pense que le moment

était venu de faire l'oubli sur les déplorables
événements du Midi et qu 'il était possible de
faire bénéficier de cette amnistie a'âutres dé-
linquants ; mais il s'est refusé à comprendre
dans cette mesure les ennemis de la nation.
L'antimilitarisme n'est pas un délit d'opinion,
mais un délit de provocatioa (AppL ).

Par 473 voix , la Chambre repousse la mo-
tion Sembat et adopte le paragraphe 1" de
l'article II, relatif aux délits de presse.

C'est la quinzième amnistie votée depuis
trente ans et la cinquième depuis 1900.

Somaliland italien
On annonce à Rome -officieusement que le

ministre des affaires étrangères a reçu une
dépêche du gouverneur du Somaliland italien,
annonçan t que le 15 mars une colonne de 512
hommes, commandée par le capitaine Vitalis
avec des renforts des navires « Vola » et
«Siasftta», a occupé Damani sans rencontrer
de résistance. La position a été immédiate-
ment fortifiée et rendue inexpugnable. Des
communications radio-télégraphiques sont éta-
blies avec Mogadiscio et Guinbo.

tu Maroc
Des renseignements indigènes arrivés de

Marrakech à Casablanca rapportent que Mou-
lai Hafid préparerait son départ pour Rabat.

En traversant la Chouia, sa mehalla serait
renforcée par de forts contingents de Berbères,
commandés par un parent , Moulay Manon , et
par la tribu des Zaiam.

— (Cablogramme allemand.) A la suite du
massacre du 15 mars (démenti vendredi à la
Chambre, Réd.) l'agitation antifrançaise s'est
étendue aussi parmi les grandes tribus du
centre du MarocLe caïd de l'important e tribu
des Zeyan Ata Hammon est venu au secours
des Mrakas avec une armée importante. Il a
attaqué Ulad Farûg qui combat aux côtés des
Français et a repris 2000 pièces de bétail qui
avait été capturées dans la dernière razzia des
Français. De même les tribus des Semour.des
Doukala et d'auti es se sont rangées du côté
de Moulai Hafid , ù la suite de la nouvelle du
bombardement des femmes et des enfants par
les troupes françaises. Moulai Hafid a renvoyé
toules les femmes au camp de Marrakech. On
s'attend à d'importants combats. Les autori -
tés françaises réclament des Mrakas leur sou-
mission sans condition.

La "Feuille d'Avis de Neuchâtel,
hors de ville, i fr. 5o par trimestre.

Nouvelles diverses

Le professeur Huber, principal au-
teur du code civil suisse, est l'homme du jour ,
écrit-on de Berne au « Démocrate ». Les té-
moignages de sympathie et de reconnaissance
lui parviennent non seulement de la Suisse,
mais de l'étranger. La Faculté de droit de
l'Université de Breslau lui a envoyé une lon-
gue adresse, dans laquelle les savants alle-
mands lui expriment leur admiration pour
l'œuvre grandiose menée à chet

A Berne, la corporation des maréchaux a
décidé d'admettre M. Huber et son épouse au
nombre de ses membres et de proposer au
conseil de bourgeoisie de la ville de Berne de
lui conférer la bourgeoisie d'honneur. A l'una-
nimité, la bourgeoisie a adhéré a cette propo-
sition. lJW# lRe_^t

La fête centrale et le chômage. —
La fête centrale de la Fédération suisse des
ouvriershorlogers, qui devait avoir lieu cet
été, à Porrentruy, a été renvoyée à l'année
prochaine, à cause du marasme des affaires.

Contrôle anglais. — Le gouvernement
anglais vient d'entamer des négociations avec
le Conseil fédéral, en vue de la reconnais-
sance, par la Suisse, des poinçons anglais
pour l'orfèvrerie et la bij outerie.

Cette nouvelle est à accueillir avec satisfac-
tion, dit la c Fédération horlogère », puis-
qu 'elle donnera l'occasion, au Conseil fédéral,
de revenir sur la question déjà traitée, lors
des négociations de l'année dernière, de la
reconnaissance, par lo Royaume-Uni, des
poinçons de garantie suisses, pour la bijoute-
rie, l'orfèvrerie et les boîtes de montres que
nous importons dans ce pays.

Haine de races. — Le meurtre d un
nègre, commis par M. Hefiin , membre d'un
congrès du nord , dans un tramway de Was-
hington, aura peut-être pour résultat d'encou-
rager la haine de races dans la capitale dea
États-Unis. Plus de 90,000 personnes, soit un
tiers de la population, sont des nègres.

L'événement est d'autant plus déplorable
que M. Hefii n fut un de ceux qui critiquèrent
le plus' violemment le président lorsque celui-
ci invita un nègre à la Maison-Blanche. II est
également l'auteur d'un proj et de loi concer-
nant l'usage de tramways distincts pour les
noirs.

Il a été remis en liberté sous caution et a
reçu de nombreux messages de sympathie et
d'appui des Etats méridionaux.

M. Hefiin portait touj ours un revolver sur
lui , en raison de l'animosité des nègres à son
égard. Il avait reçu , en effet , des lettres me-
naçantes.

Lock-out. — Lundi a eu lieu à Arbon
une grande manifestation des ouvriers atteints
par le lock-out Le parti ouvrier a décidé de
porter au Grand Conseil, dans les élections
d'avril, le secrétaire ouvrier Senc. qui est leur
interprète dans le conflit actuel. ,

Explosion de poudre. — Une explo-
sion s'est produite lundi matin, à 7 heures,
dans la fabrique de poudre de Rubeland, dans
le Hartz. Deux ouvriers ont été tués et trois
grièvement blessés. Les dégâts sont, très
élevés.

La liquidation du krach. — Diman-
che déjà les deux administrateurs judiciaires
des Sociétés Rochette se sont mis en rapport
avec les nouveaux représentants du Crédit
minier et de la Banque franab-esgagnole,nom-
més par les actionnaires aux fins d'assurer le
fonctionnement des sociétés dans les condi-
tions prévues par l'ordonnan ce du référé de
samedi soir. Le personnel a travaillé tout le
dimanche et a fini lundi soir la mise à j our
des opérations arriérées, U est probable que
les bureaux pourront être ouverts dès auj our-
d'hui mardi En tout cas, les fonds ont été
mis à la disposition des sociétés pour assurer
le paiemen t des actes exigibles.

Un moine espagnol insulte les
femmes mariées. — On mande de Saint-
Sébastien au «Malin»:

Dans la province de Pampelune, le clergé,
dont la puissance est connue, perd toute rete-
nue de langage.

Ainsi, dans une église de Pampelune , un
teligieux , parlant des avantages du célibat
pour le sexe faible , alla j usqu 'à dire qu'il n'y
avait pas de chose plus malpropre que la
femme mariée. Aussitôt, grand scandale dans
le temple qui fut abandonné par la plupart des
fidèles, et, à la fin du sermon, une personne,
fort respectable, connue pour ses idées reli-
gieuses, s'approcha du religieux et lui dit:

— Pardon, mon père, vous êtes fils de
femme non mariée ou mariée?

— Mariée, répondit le père.
— Alois, reprend son Interlocuteur , je

m'explique que vous ayez parlé ainsi de la
femme mariée pour l'avoir vue chez votre
mère.

Les libéraux considèrent l'heure venue de
mettre un terme aux excès de la plupar t des
prédicateurs.

Pauvre gosse ! — Dimanche matin ,
M— Gilles, habitant 81, rue du Kremlin , à
Bicètre, dit à son fils Henri , âgé de 11 ans:

— Voici trois sous, prends le tramway pour
Paris. Tu t 'arrangeras comme tu pourras pour
déjeuner.
. — Mais pourquoi aller à Paris? fit l'enfant

— Je te dis de partir , ordonna la mère.
Docile, le petit Henri obéit et se rendit à

Paris.
Dans la j ournée, on l'arrêtait rue de la

Chaussée-d'Antin : il ouvrait les portières. Sa
maman ne lui avait-elle pas dit de s'arranger
pour déjeuner? Et il avait bien faim !

Au commissariat de police, on lui donna à
manger, puis on l'interrogea ; le gamin donna
l'adresse do ses parents. Un télégramme fut
envoyé à M"" Gilles, l 'invitant à venir récla-
mer son fils.

Deux heures pins tard, le commissaire re-
cevait la dépêche suivante :

« Ménage Gilles déménagé ce matin , sans
laisser d'adresse. »

Le pauvre petit Henri sera provisoire-
ment confié à l'assistance publique. On re-
cherche les parents indignes.

(Service tpidsi t* t» Veuille d 'Avt, de TJestdtàtd)

Socialistes bâlois
Bâle, 31. — Dans une assemblée très fré-

quentée, hier soir, le parti socialiste a pris
position définitivement en vue des prochaines
élections au Grand Conseil,

Sur la proposition du comité électoral, l'as-
semblée a désigné en ville et à Riehen 68 can-
didats, dont plusieurs seront portés à la fois
dans deux ou trois cercles.

Des 34 députés socialistes actuels, 29 ont
été portés à nouveau et 4 ont refusé toute nou-
velle candidature; 17 des candidats sont em-
ployés de l'Etat, 16 sont au service des orga-
nisations.diverses du parti et 8 collaborent
directement à l'œuvre du parti.

Au Maroc
Tanger, 31. —Les mehallas du sultan qu 'on

disait des fantômes sont réellement consti-
tuées.

Abdel Aziz a groupé autour de lui plus de
6000 hommes prêts à partir dès que les recrues
seront instruites

Visite imprévue
Berlin, 31. — On mande de Venise au

» Tageblatt » :
Lundi matin , vers 6 heures, le prince de

Monténégro est arrivé subitement à bord du
« Hohenzollern ». Il arrivait de Saint-Péters-
bourg, où il s'était rendu le 27, par Trieste,
pour saluer l'empereur.

Ce dernier l'a accueilli avec une grande
cordialité et demeura seul avec lui pendant
vingt minutes. Puis il l'a présenté à la famille
impériale.

A 11 heures, le prince quittait le yacht im-
périal.

Entre réactionnaires russes
Berlin, 31. — On mande de Berlin au

«Lokal Anzeiger» :
Des rencontres sanglantes ont eu lieu le 30

entre des bandes armées de l'Union du peuple
russe, qui avaient eu des différends entre elles
au suj et du choix du président de l'Union.

Chambre des Communes
Londres, 31. — Après une longue discus-

sion, la Chambre des Communes a adopté une
motion John Redmond en faveur de l'intro-
duction en Irlande d'un régime politique sem-
blable à celui qui existe au Canada.

Train attaqué
Berlin, 31. — On mande de New-York

au « Lokal Anzeiger » :
Une bande de brigands a arrêté près de

Newton, dans le Kansas, le train de Santa Fé.
Les bandits ont tué le facteur de l'express,

puis ont pris la fuite en emportant mille dol-
lars et quantité d'objets de parure.

DERN IèRES DéPêCHES

HTM T DE U FEU LU OFFICIELLE
— Faillite de Frédéric Strahm, horloger, à

Viiliers. Date de l'ouverture de la faillite : 25
mars 1908. Liquidation sommaire. Délai pour
les productions : jeudi 17 avril 1908.

— Contrat de mariage entre Gustave-Henri
Jeanrenaud, gérant d'affaires , et Jeanne Schu-
macher née Schwarz, cafetier-restaurateur, les
deux domiciliés à Fleurier.

— Demaude en divorce de Lucien-Henri Ca-
lame , manœuvre, domicilié aux Bulles , près
La Chaux-de-Fonds, à sa femme Elise Calame
née Sandoï-Gendre, ménagère, domiciliée à
La Chaux-de-Fonds.

— Demande en séparation de biens de Eli-
sabeth Jelmi née Jaeot-Descombes, ménagère,
aux Ponts-de-Martel , à son mari , Arnold Jelmi ,
gypsier-peintre, au même lieu.

16 mars 1905. — Jugement de séparation de
qiens rendu à Avenches, entre MathUde Landry
née Romersa, négociante, précédemment à
Avenches, actuellement domiciliée à Travers,
et son mari , Georges Landry, confiseur , aussi
domicilié à Travers.

— En vue des délais de succession , il a été
fait dépôt le 20 mars 1908, au greffe de paix
de Môtiers, de l'acte de décès de Ernst, Char-
les-Arthur, célibataire, domicilié à Goppeu-
stein , on il est décédé le 29 février 1908.

— La raison Jean Kincher fils , vins en gros,
à Noirai gue, est radiée d'office ensuite de la
faillite de son chef.

— La raison A. Engel , café-restaurant, à
Cernier , est radiée d'office ensuite de départ
du titulaire.

— La raison A. Amey, hôtel , fabrication et
vente de limonades, entrepôt do consommation,
à Fontaines , est radiée d office ensuite de dé-
part du titulaire.

— La raison C.-II. Vuilliaumet , épicerie, au-
nages, quincaillerie , à Savagnier , est éteinte
par suite du décès du titulaire.

— Lo chef de la maison Alfred Mùhlethaler ,
à Cernier , est Alfred Milhlethaler , domicilié à
Saint-lmier. Genre de commerce : Boucherie
et charcuterie.

— Le chef de la maison F.-J. Morand , à La
Chaux-de-Fonds , ost François-Joseph Morand,
domicilié à la Chaux-de-Fonds. Genre de com-
merce : Fabrication ot vente d'aiguilles en tous
genres et découpag e do pièces d horlogerie.

— La raison Paul Hitz , à La Chaux-de-Fonds ,
boucherie-charcuterie , est éteinte ensuite de
renonciation du titulaire.

— Emile Hitz  s'est retiré de la société cn
nom collectif Hitz frères , à La Chaux-de-Fonds ,
commerce de bétail , Paul Hitz, domicilié à La
Chaux-de-Fonds , y est entré dr-imue associé.

— La maison A. Montandon-Calamo , à La
Chaux-de-Fonds , est radiée ensuite de renon-
ciation du titulaire. L'actif et le passif de
cette maison sont repris par la société A. Mou-
tandon-Calame & C'", successeurs de AL. Mon-
tandon-Calnmo.

— Ariste Monteadon-Calame ot William
Robert-Grand pierre, domiciliés tous deux a La
Chaux-de-Fonds, ont constitué à La Chaux-
de-Fonds, sous la raison sociale A. Mon-
taudon-Calame & C'\ successeurs de A. Mon-
tandon-Calame, uue société en nom collecti f
qui commencera le 1er avril 1D08. Cette so-
ciété reprend l'actif et le passif de la maison
A. Montandon-Calame, laquelle est radiée.
L'associé Ariste Montandon-Calame , a seul la
signature sociale. Genre de commerce : Fa-
brication et vente de cadrans en émail.

— Dans son assemblée générale extraordi-
naire du 11 mars 1908. la Société anonyme de
l'immeuble rue Numa Droz 152, à La Chaux-
de-Fonds , a rédui de trente-cinq mille francs
à vingt-sept mille francs son capital social.

— Le chef de la maison F. Cornioley, à La
Chaux-de-Foods, est Francis-Edouard Cornioley,
y domicilié. Genre de commerce : Fabrique
d'ébauches et fabrique d'horlogerie.

— La société en nom collectif Tosalli et
Soglio , gypserio et peinture , à La Chaux-de-
Fonds, est radiée, la liquidation étant terminée.

— Gaudeuzio Soglio ot Joseph Tosetti , les
deux domiciliés à La Chaux-de-Fonds , ont
constitué à La Chaux-de-Fonds, sous la raison
sociale Soglio et Tosetti, uno société en nom
collectif , commencée le 15 février 1908. Genre
de commerce : Gypserie et peinture.

— Le chef de la maison Max Borel , aux
Verrières, est Max-Ami Borel , domicilié aux
Verrières. Genre de commerce : Fabrique de
bonneterie. s

— La raison Haas-Jeannet, fabrication de
pierres fines, à Noiraigue, est radiée ensuite
de renonciation du titulaire.

Extrait de la Feuille officielle Suisse dn Commerce

Biftecks ei boudins sur le sol. —
(Cc matin , près du kiosque des journaux , à la
rue de l'Hôpital, l'essieu d'un petit char de
(boucher cassa et toute la marchandise fut ré-
pandue sur la chaussée.

Heureusement que pendant qu'on courait
chercher un u e char, aucun chien ne passa
par là, carie déj euner eût été abondant et suc-
culent, ce qui n'aurait pas fait l'affaire du
houcher. .̂

Exhumation. — Le Conseil d'Etat a au-
torisé la paroisse catholique de Neuchâtel
d'exhumer de l'ancien cimetière de la Mala-
dière les restes de six personnes, dont un curé
et des sœurs hospitalières.

( Un caveau a été aménagé dans l'église ca-
tholique pour les recevoir.

NEUCHATEL
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Prix du pain
DÈS LE 1er AVRIL

34. ct. le kilo de blanc
30 et. le kilo de t>is

(pris dans nos magasins)
Deux centimes de majoration pour livraison

à domicile.

Avis anx abonnés
Les personnes dont l'abonnement ex-

pira le 31 mars sont priées de le re-
nouveler. — Tous les bureaux de poste
eff ectuent des abonnements de 3 mois
dès le 1er avril.

Dès le 6 avril, nous prélèverons en
remboursement par la poste le montant
de toutes les quittances non retirées à
notre bureau à cette date (ville et ex-
térieur).

du 23 au 24 mars 1908

g^ |  -â| g Extrait
Noms et prénoms des laitiers S & ~£,, _i § § a secg3 a âf ~

« %

Evard, Jules 37 1,031.8 12.65
Jau'nin , Alfred .-.. 35 1,032.1 12.48
Freiburghaus, Adolphe .. 32 1*032.6 12.26
Fontana, Fortuna 31 1,033.2 12.29
Balmer , Alfred 31 1,033.1 12.26
Balmer, Alfred .. .. 28 1,032.9 11.86
Schreyer, Albert 38 1,032.7 13.—
Desaules, Adamir 34 1,031.4 12.19
Pays, Julieu 32 1,031.1 11.88
Berger , Jean 37 1,033 12.95
Maurer , Paul 32 1,033.3 12.44
Flury, Joseph 31 1,031.6 11.89
Fallet , Hermann 36 1,033.1 12.85
Guillet , Charles 37 1,032.2 12.75
Zehr, Gustave 32 1,033.2 12.41
Mojon , Georges 36 1,033.2 12.88
Chollet, Paul ¦ 31 1,033.1 12.26
Balmer, Paul 34 1,031.6 12.24

Le lait doit contenir au moins 30 grammes
ou 3 % de beurre par kilogr.

Son poids spécifique ne peut être inférieur
à 1,029 ni supérieur à 1,034 grammes.

Sa teneur en extrait sec doit être au mini-
mum de 12 %.

Essais de lait à NeucUâtel-V31î«

Monsieur et Madame Paul Girard-Biéri et
leurs deux enfants Antoinette et Valeutine, à
Hauterive, ont la douleur de faire part à leurs
parents, amis et connaissances de la perte
sensible qu 'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de leur cher fils et frère

P A U E - J Of cE P M
enlevé à leur affection dimanche 29 mars, à
l'âge de une année et un mois, après une
longue et douloureuse maladie.

Hauterive, le 29 mars 1908.
L'Eternel l'avait donné,
L'Eternel l'a repris ,
Que son nom soit béni.

L'enterrement, auquel ils sont priés d'assis-
ter , aura lieu mercredi 1" avril , à 1 heure
après midi.

Domicile mortuaire: Hauterive, haut du village.
m m nimiiiii il MI wm IMHIIIIWI» n i mi'iin 

Monsieur et Madame Alfred Dolleyres ot
leurs enfants : Maurice , Robert , Germaine,
Monsieu r et Madame Eugène Dolleyres et leur

, fille Marguerite , à Neuchâtel , Monsieur et
'Madame Girard-Dessouslavy, à La Chaui-de-
Fonds, les familles Perrottet et Sarbach , à
Colombier ot au Loçle, Monsieur Numa Mor-
thier et Mademoiselle Alice Morthier , à Co-
lombier , ont la douleur de faire part à leurs
amis et connaissances de la perte qu 'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Madame veuve Louise DOLLEYRES-PERROTTET
leur chère mère, belle-mère, grand'mère, sœur
et parente , enlevée à leur affection le 28 mars ,
dans S£ 88m° année, après une longue maladie.

Neuchâtel , 28 mars 1908.
Maintenant , Seigneur , tu laisses

tcjn serviteur s'en aller en paix ,
selon ta parole.

Luc II , 29.
L'ensevelissement aura lieu mardi 31 mars,

à 1 heure après midi.
Domicile mortuaire : Bellevaux 16.

On ne reçoit pas .
l________________t_ m_-mmmmmm~mm__ U_m

Messieurs los membres de la société de chant
l'Orphéon sont informés du décès de

Madame vouve Louise DOLLEYRES-PERROTTET
graud' mèro de leur collègue et ami Monsieur
Maurice Dolleyres, et priés d'assister à l'ense-
velissement qui aura lieu mardi 31 courant, à
1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Bellevaux 16.
LE COMITE

Mademoiselle Amauda Leschot, à Vienne,
Madame Marie Guinand et ses enfants , a Neu-
châtel , ainsi que les familles Descombes , Droz,
Ganguillet et Blanche , à Cressier, ont la dou«
leur do faire part à leurs amis et connaissances ,
do la grande perte qu 'ils viennent d'éprouver
en la personne de leur chère et bien-aiméa
tante , cousine et parente ,

M ADAME
Julie L.ESCUOT uée LESl'ilOT

qu 'il a plu à Dieu de rappeler à lui , après utia
longue et pénibl e maladie , dans su 85"11' année.

Neuchâtel , lo 29 mars 1908.
J'ai attendu l'Eternel , mon âme

l'a attendu , et j 'ai mis mou es-
pérance on sa parole.

Ps. CXXX , 5.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'assis-

ter , aura lieu mardi 31 courant , à 3 heures
après midi.

Domicile mortuaire : Evole 8.
Suivant le désir de la défunte  on esl prié

de ne pas envoyer de f leurs .
On ne touchera pas.

Mademoiselle Einilia Ackermann , Monsieur
Louis Ackerman n , Mademoiselle Léa Stciner ,
à Beyrouth (Syrie), les enfants et petits-enfants
de feue Madame Fritz Bréting font part à leurs
fiarents , amis et connaissances, do la mort da
eur chère mère , sœur , taute et graud'tante ,

Madame ÉLISA AGKERMANN-STEINER
que Dieu a rappelée à lui , aujourd 'hui 29 mars ,
dans sa 69m« année , après une longue maladie.

Ma grâce te suffit 1
L'enterrement , sans snite, aura lieu mer-

credi 1er avril , à 1 heure après midi.
Domicile mortuaire : Hue Saint-Honoré 18.

i

On ne touchera jjas.
Le présent avis tient lieu de lettre de fairo

part.

Madamo Adelinc Heuby, à Cortaillod ,
Madame et Monsieur Samuel Bucher-Ifeuby

et leurs enfants, à Bevaix ,
Madame et Monsieur Edouard Kuffer-Heuby

et leur fille Marthe , à Cortaillod ,
Madame et Monsieur Arnold Barbier-lleuby,

et leurs enfants , à Cortaillod ,
Monsieur et Madame Jean Heuby-Landry ot

leurs enfants , à Cortaillod ,
ainsi que les familles Besson-Addor , Mentha»

Ravyller , Barbezat , Renaud et Henry,
font part du décès de leur cher époux , père,

beau-père , grand-père , oncle et cousin ,

Monsieur Jean-Jacques HEUBY
décédé aujourd 'hui 28 mars , à l'âge de 74 ans,
après une longue maladie.

Cortaillod , le 28 mars 1908.
J'ai patiemment attendu l'Eternel

ct il s'est tourné vers moi et il a
ouï mon cri. Ps. XL , 2.

L'ensevelissement, auquel ils sont priés d'as«
sister , aura lieu mardi 31 courant , à 1 heure
après midi.

Le présent avis tient lieu do lettre de faire
part.

Observations faites à 7 h. Ji. i 11. Jl ot J . u'. y,

OBSERVATOIRE DE NEUCH ATEL

„ TempJr. en degré ca:it- g S "ë V dominant g
< Moy- Mini- Ma.ù- || pj r f om ,enne muni muni a a S a

30 8.0 2.4 11.5 721.4 var. faible cour,

31. 7 h. %: 7.9. Vent : S.-O. Ciel : couvert.
Du 30. — Toutes les Al pes visibles. Goutte»

de pluie fine par moments dans la soirée et
assez fort vent d'O. à partir de 6% heures.

Hauteur du Baromètre réduits à 0
suivant les données de l'Observatoire ^Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 719,5mj l. '

Niveau du lao : 31 mars (7 h. m.) : 429 m. 460.
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BULLETI N .\IELE030L03I0JE — MAR3

Actions O W T U iy n .1
Bq» Nat. Suisse — .— 3% Gou. à lots . 102.23
Bq» Commerce. — .— i% féd. ch. do f. 93.—
Saint-Gothard . — .— 3 ;i C. dj  fer féd. 966.50
Fin. h'co-Suisse 6500. — 3y ,  % Gotli. IS9Î 479. —
Uuiou tin. gen. 517.50 aerbe . . .  4 % 412. —
Gaz Marseille b. dei. 537.50 Franco-Suisse . 474. —
Gaz do Naples. 216.50 Jura-S., 3 54 °â 479. —
Fco-Suis. élect. 417. — N. -E. Suis. 3 % 479. —
Gafsa —.— Lomb. auc. 3;'i 313.50
Parts do Sétif. 437.50 Mérid. ita. 3 %  319.50,^„» .-..»..— , 

03fflïii:l i Off s r t
Changes France 100.13 100.18

à Allemagne.... 123.27 123.35
Londres 25. 17 25.19

Neuoiiàt a ! Italie 100. 15 100.22
Vienne 104.65 104.72

Arsrent fin en uvon. en Suisse, fr. lJ9. — le kil.
N-'iichUel , 30 mars. Escompte 3 Y, %

BOURSE DE PASIS, du 30 mars 1938. Clôture.
3S Français . . 96.72 Créd. lyonnais. 1162. —
Uonsol. angl. . 88.12 Bauque ottom. 720. —
Brésilien 4%. . . 86.90 Suez 4437. —
Ext. Eap. A % . 94.67 Rio-Tinto.. . . 1551.—
Hong'r. or A% . 94.70 Gh. Sara^osse. 379. —
Italien 5 % . . .  103.15 Ch. Nord-Esp. 283.—
Portugais 3% . 62.05 Chartered . . . 17.—
Turc L>. A% .. . 94.75 Da Beers . . . . —.—
4 « Japon 1905. 87.30 Raiulmines. . . 133.—
5% Russe 1906. 97 .27 Goldfiold i . . .  73.—
Bq. do Paris . . 1151. — Gœrz 15.75

¦ i ¦¦¦inpjf ____mm____________ t____________ m

B0UR3S Oî BSMgVS, du 30 mars 1903

Lundi 30 mars 1908 
d *» demande ; o = oUre; m = prix moyen; a;«=prix fait

Actions Obligations
Banq. Nationale. —.— Frahco-Suis. 3X —.—
Banq. du Locle. Giô.—o Et. ileNeuoli. AU 100.25 d
Crédit foncier... 580.—d » » 4% 100.25 o
LaNeucnàteloise -175.—d » » 3H 94.— o
C;ib. él. Cortail. 390 —o Com.deNeuc.4% —.—

» » Lvon... —.— » » 3K 9£50 o
Etab. Perrenoud. —.— Gli.-de-Fondsi% —.—
Martini , autom. 3.50m » 3S —.—
Papet. Serrières. 120.—d Locle AV, —.—
Tram.Neuc.ord. 300.— o » 3.G0 93.— o

» » priv. 515.—d Créd. f. N'eue. 3 H —.—
Imm. Chatoney. —.— ¦ » » A % 100.— o

» Sand.-Trav. 210.—d Papet. Serr. 4 '/, —.—
» Sal. d.Gonf. —.- Train.N. 1307 i% —.—
» Sal. d. Conc. 2G0.— d Cliocol. KJaus lX 100.— o

Villamont —.— Moteurs ZédeliK 98.— o

SotYm? Neuch: m
~

d Tau,d' escompte
Etab.Rusconi ,pr. —.— Banq. Nat. 3M °/ ,  —
Fabr. mot Zédel. —.— Banq . Gant. 3 K •/. —

Bourse de Neuchâtel


